
le Grand Conseil a signé
Une loi des finances

Session cap itale , disions-nous la semaine der-
nière, que celle où le Parlement valaisan de-
vrait met t re  la dernière main à une loi des
finances eng lobant  l'ensemble des imp ôts can-
tonaux et communaux.

En un temps p lus court que prévu , il y est
parvenu. Les deuxièmes débats é tant  clos, c'est
la vota t ion popula i re  qui const i tuera  l'acte
final. Elle interviendra vraisemblablement
dans le courant  du pr in temps car, en cas de
succès, les communes devront encore se pré-
parer à la met t re  en exécution, ce qui im-
p li quera des calculs assez comp li qués. A noter
que l'entrée en vi gueur, prévue en 1961, coïn-
cidera avec l'entrée en fonct ion  des adminis-
t ra t ions  communales  renouvelées par les élec-
tions du mois de décembre prochain.

Au vote f ina l  qui ne trouva que cinq oppo-
sants  socialistes et trois abstent ions  dans divers
part is , on rappela que c'est la sixième loi fis-
cale à laquelle s'a t t aque  le Parlement valai-
san en trente ans. Trois d'entre elles n'arri-
vèrent  pas jusqu 'au peup le , ce furen t  les pro-
jets des conseillers d'Etat  Lorétan , de Chasto-
nay et Coquoz. Un premier projet  de M. Gard
fu t  repoussé en 1945, un second fu t  accepté
en 1951 et c'est le troisième projet  de ce mê-
me mag istrat , inc luant  le système fiscal com-
munal , qui sera soumis au peup le. On ne dé-
niera pas à cet homme de gouvernement  une
sérieuse persévérance.

Nous aurons tout  le loisir de revenir sur ce
problème en temps opportun.

Un décret de financement pour
le Centre professionnel de Sion

Rien de nouveau n'a été décidé ici quant
au princi pe. L'aménagement  et la construction
d'écoles professionnelles et d' ateliers-écoles fu-
rent décidés par le Grand Conseil et acceptés
par le peup le valaisan en 1959, dans le cadre
d'un décret ouvrant  au Gouvernement les cré-
dits nécessaires.

La première étape sera réalisée par la créa-
tion d'un centre professionnel à Sion. D'après
la loi , les communes doivent partici per par
un subside a l l an t  de 10 à 30 % du coût , compte
tenu de la valeur des terrains mis à disposition.

La vi l le  de Sion se proposant  de céder un
terrain  de trois hectares  estimé à cent f rancs  le
mètre  carré, on se borna à lui demander le
minimum, soit le 10 %. Si l'on songe que la
cons t ruc t ion  de ce « Centre » est devisé à
7 mil l ions , on se représente l'amp leur de la
somme à débourser par la cap itale.  Le Grand
Conseil avai t  à prononcer sur ce taux qu 'il
sanct ionna contre l'avis de quel ques-uns qui
aura ien t  voulu  voir une  par t ic i pat ion de 15 %.

La première p ierre, nous dit-on , va dès lors
pouvoir  être posée sous peu. A relever que le
décret ava i t  été renvoy é en novembre, le Grand
Conseil dési rant  être préa lablement  f ixé sur
l'extension projetée de l'aérodrome et sur les
incidences que cela pour ra i t  avoir  sur rensei-
gnemen t  donné  à ce Centre qui sera situé à
proximité de la p iste d'envol , donc à la merci
du bruit .

Pour les besoins de la cause, on démontra
que ce bru i t  sera sans impor t ance , ce don t  nous
ne sommes pas encore convaincu.  Mais ceci
est une a u t r e  his toire

Une aide financière à PAOWÏC
Le m o n t a n t  demandé par cet te  compagnie

impor te  assez peu. Il s'ag it de couvrir  le défi -
cit de 1958 par  une  participation c a n t o n a l e
de Tordre de 21 000 fr. et de s'engager  à cou-
vrir éga lement  les per tes  de 1959 et 1960. n on
encore connues , mais  qui seront  vraisembla-
blement du même ordre.

Deux quest ions de p r inc i pe se posaient .  La
première est de savoir  si le moment  n est pus
venu de s u p p r i m e r  les li gnes de chemins  de
fer déf ic i t a i res  dès l'instant où elles ne f o n t
pas leurs f ra is  et où Ton aménage à grands
frais  des rou tes  paral lèles  et concurrentes .
C'est là un  vé r i t ab le  serpent  de mer et en
a t t e n d a n t  d' aborder  ce p rob lème  île base ou
se borne à app liquer la nouvelle  loi f édé rale
sur les chemins de fer  qui prévoit 1 a ide  fé -
dérale accrue à ces compagnies ferroviaires .

La deuxième est de se demander  si 1 on peut
c o n t i nu e r  à so l l ic i te r  l'appui f inanc ie r  de;

communes intéressées ou , au contraire, si l'on
doit  mettre l'entier de ces subventions à
charge de l'Etat. Le Gouvernement valaisan
partageai t  en l'occurence cette deuxième op i-
nion , ce qui est compréhensible de sa par t , et
voulai t  demander aux communes en question
un m o n t a n t  de 12 000 fr., soit la moitié de ce
qu'il devra débourser.

Son point de vue,passa de justesse non sans
avoir provoqué un débat animé où l'on trouva
les « contre » principalement chez les députés
des communes desservies en li gnes de chemin
de fer non seulement le long de la voie de l'Ai-
gle-Ollon-Montbey-Cbamp éry, mais dans tout
le canton. Ils en tendaient  par là réserver l'ave-
nir pour ce qui concerne leurs régions res-
pectives.

Une loi a été promise, réglant d'une manière
déf ini t ive  le problème pour les années futures,
car jusqu'ici le Grand Conseil dut toujours se
prononcer de cas en cas, à la petite semaine,
et sans qu 'une ligne de conduite d'ensemble lui
f û t  tracée.

Un subside
pour une établie communautaire

Ici également, on se, trouvait en face d'une
question de principe et d'une réalisation révo-
lutionnaire.  On va , en e f fe t , tenter un essai à
Grimisuat , où douze propriétaires, au lieu de
s'a t t aquer  à la réfection de leurs granges-
écuries en voie d'écroulement, vont les aban-
donner purement  et simplement et construire
une étable communautaire  qui sera exp loitée
en consortage, selon une formule entièrement
nouvelle. Les propriétaires y apporteront  leur
fourrage qui sera pesé et acheté : dès ce mo-
ment , l'exploitation sera commune avec du
bétail propriété du consortage. On recevra
quel que c inquante  tètes, on prati quera le sys-
tème dit « de s tabulat ior i  libre » avec « self
service » , traite mécanique, ensilage de four-
rages, etc.

Cela vaudrait  mieux qu'une simple expli-
cation de quelques lignes.

Relevons simplement que cel a est considéré,
à titre d'essai , comme une formule « d'amé-
l iorat ion foncière » . C'est à ce titre qu'un sub-
side fu t  décidé. Si le système devait être géné-
ralisé, on se rend compte de la révolution qu 'il
apporterai t  dans notre vie rurale où le paysan
abandonnerai t  dé f in i t ivement  ces travaux ré-
sumé dans notre langage populaire clans le
verb e « gouverner » ! Edouard Morand.
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Lourdes, 25 000 jeunes
Dans le monde entier , plusieurs milliers de jeunes

ruraux se sont mis en marche. Ils préparent leur Ras-
semblement mondial. Ce dernier aura lieu , les 27, 28 et
29 mai 1960, à Lourdes.

Ce congrès international est organisé par le MIJARC
(Mouvement international de la Jeunesse agricole et
rural e catholi que), auquel la Suisse est rattachée.

De la Suisse romande, 500 jeunes gens et jeunes
filles partiront pour Lourdes. Ils représenteront là-
bas, tous les jeunes de leur village qui ne pourront par-
tici per au congrès, mais qui l' auront tous préparé.

Un automobiliste qui a de la veine
L'autre nuit , une voiture descendant la vallée de

Bagnes a manqué le virage au Pont des Trappistes.
Après une spectaculaire embardée, elle se retrouva à
5 mètres en contrebas de la chaussée, les quatre roues
en l' air. Le conducteur , M. Charl y A., de Fully, qui
roulait  au bénéf ice d'un permis d'élève conducteur ,
eut la chance insigne de sortir presque sans mal de
sa voiture comp lètement démolie.

Chez les Valaisans de Genève
Lors de son assemblée général e du 27 janvier L'Ech o

du Valais a élu son nouveau comité pour l'année
19R0 que voici :

Président. M. Francis Frossard ; secrétaire, M.
Francis Solioz : trésorière , Mme Myriam Henry ; vice-
président. M. Roland Courtine ; membres : M. Jo-
seph von Schallen , Mmes Renée Farquet et Jacqueline
Hofmann.

Belle vente du mimosa
La vente du mimosa de la Chaîne du Bonheur a rem-

porté un beau succès dans notre canton. Voici quel-
ques-uns des résultats qui nous sont parvenus : Saxon :
425 fr. ; Vevsonnaz , 2S4 fr ; Sion , 1225 fr : Orsières,
160 fr. : Saint-Pierre-de-Clages, 94 fr. ; Grône, 220 fr. ;
Monthey. 451 fr.

Signalons en passant que cette même vente a rap-
porté plus de 13 000 fr. à Lausanne et plus de 42 000
fr. à Genève qui vient en tète de toutes les localités.
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Vers une revision
du procès Jaccoud ?

Aujourd'hui lundi , expire le délai pour la déposition
d'un recours en cassation , mais il se confirme que
Jaccoud y renoncera. Par contre, ses défenseurs, Me
Nicolet et Me Floriot vont se mettre au travail pour
rechercher les motifs de revision et déposer dès que
possible une demande dans ce sens.

« Une telle requête, a précisé Me Floriot , ne serait
justifiée que par la production de faits nouveaux, et
je ne dis pas qu 'il ne s'en produira pas sous peu ».

BE 100 001...
Après le canton de Zurich, celui de Berne compte

maintenant plus de 100 000 automobiles . L'Office can-
tonal de la circulation routière vient en effet de déli-
vrer la.plaque de police 100 001 à un garagiste ober-
landais.

Drame a Alstaetten : 2 morts
Pris d'une brusqu e crise de folie , un habitant d'Alt-

stâtten (saint-Gall), âgé de 38 ans, a tiré samedi un
coup de carabin e sur le plus jeune de ses enfants , âgé
de 10 mois. Le père a ensuite tourné son arme contre
lui-même. L'enfant est décédé quelques heures après
son hospitalisation.

Une jeune femme poignardée
On a découvert sur la route , entre Gais (Appenzell ,

Rh. ext.) et Altstâtten , tout près de la frontière canto-
nale, une jeune femme grièvement blessée par des coups
de poignard à la poitrine. La malheureuse a été hos-
pitalisée. On désespère de la sauver. On croit être en
présence d'un drame passionnel. Son ami, qui paraît
souffrir d'un choc nerveux , a été arrêté. Le mobile
du dram e n'est pas encore complètement éclairci.

Que devra payer Jaccoud ?
A l'issue du procès Jaccoud , Me Yves Maître avait ,

comme nous l'avons dit , réservé les droits de la partie
civile. Les tribunaux auront don c sous peu à s'occuper
des dommages et intérêts que Pierre Jaccoud sera
amené à payer à la famille Zumbach. Du fait de la
perte d'un soutien de famille et pour tort moral, ces
dommages pourront s'élever à plusieurs dizaines de
mille francs. Par ailleurs, les frais du procès qui seront
r?-/ .'!- à la charge de Jaccoud , à la suite de sa condam-
nation, se chiffreraient à près de soixante mille francs.

En style télégraphique
# Samedi soir, alors qu'une famille bàloise était
en train de souper, un inconnu s'est introduit
par une fenêtre dans une chamb re à coucher. Il
s'est emparé de bijoux de famille estimés à 15.000
francs.
if. Tombé dans une cuve remp lie de thé bouillant ,
le petit Rap haël Angehrn, 2 ans, de Tuggen (can-
ton de Schwyz),  est décédé deux jours p lus tard
à l 'hô pital d 'Uznach.
# Le jeune Max Fehr, 14 ans, de Niederuzwil ,
blessé alors qu 'il patinait sur la p iste artificielle
d 'Uzwil, est décédé des suites d'une embolie.

Tout cet argent , comme on le sait , permettra de
financer quel ques jours de vacances à des enfants
nécessiteux , vacances en montagn e ou à la mer. L'ac-
tion organisée l'an passé avan t rapporté 190 000 fr.

Contrat de travail
pour employés de maison

Le Département de l'intérieur vient de présenter
au Conseil d'Etat un contrat-type de travail pour em-
ployés de maison . Il a été adopté en séance du 29
janvier 1960.

Les deces dans le canton
Saxon : Mme Vve Gottlieb Ren tsch-Bollat, 98 ans ;

Chermignon : Mme Vve Pélagré Bagnoud , 78 ans ;
Basse-Nendaz : Mme Marie Dayer, 76 ans ; Saint-
Martin : M. Joseph Zermatten , 86 ans ; Conthey : Mlle
Clarisse Maret , 73 ans ; Sion : Mme Adeline Jost , 69
ans ; Mme Camille Selz , 87 ans ; M. Auguste Couturier,
7S ans ; Port-Valais : Mme Germaine Derivaz , 43 ans.

Fin tragique d'un jeune Valaisan
à Genève

C est avec la plus vive émotion que 1 on a appris,
en Valais, notamment dans la région de Bagnes, la
mort, à Genève, du jeune Pierre-André Gard , 17 ans,
fils de M. le notaire Maurice Gard. Le jeune homme
étai t étudiant au technicum.

Il était porté disparu depuis jeudi soir. On devait
finalement découvrir son corps dans une fosse du
Grand Théâtre actuellement en construction.

On n'arrive pas à s'expliquer cette fin tragique. On
ne sait, en effet , pour quelle raison le jeune homme,
qui avait le soir de sa mort assisté à une séance de
cinéma se serait aventuré en pleine nuit sur le chan-
tier barricadé du Grand Théâtre. Il convient d'atten-
dre le résultat de l' enquête ouverte par la police gene-
voise avant de se prononcer sur cette fin qui plonge
toute une famille dans le deuil.

A ceux qui pleurent le jeune Pierre-André Gard, en
qui chacun s'accordait à voir un garçon des plus sym-
pathi ques et extrêmement doué, nous présentons nos
plus sincères condoléances.

Deux fi lms suisses primes
Au concours international de courts métrages ciné-

matographiques agricoles , deux bandes suisses ont été
retenues par le jury, en même temps que deux bandes
suédoises. Il s'agit du film en couleurs « Reine dans
le royaume féminin », qui a obtenu l'épi de bronze ,
et du court métrage en blanc et noir « Réci pients à
lait vu à la loupe », qui s'est vu attribuer un épi d'ar-
gent.

Orave expSosion
dans une cuisine militaire

La chaudière qui a fait explosion , vendredi , dans la
cuisine de la caseme de Zurich , a blessé cinq recrues
de l'école d' infanterie 6, mobilisée depuis lundi. Le fu-
silire Fritz Eggen , né en 1940, cuisinier , habitant chez
ses parents , à Zurich, a dû être transporté dans un état
grave à l'hôp ital cantonal de Zurich , où il est décédé
au cours de la nuit. Les autres blessés se trouvent à
l' infirmerie, mais leur état n 'inspire aucune inquiétude.

Un enfant brûlé vif
Le petit Rap haël Angerh n , âgé de deux ans, est tom-

bé dans une cuve remplie d'eau bouillante , il a suc-
combé à ses brûlures , deux jours plus tard , à l'hô pital
d'Unznach.

Le synsiarotoB! a prstsis
a été inauguré m OUI, à isaiève

Il convient de dire ce qu 'est le synchroton à protpns
construit au prix de six ans d'efforts continus et qui a
atteint et même dépassé une énergie de 24 milliards
d'électronvolts. C'est un accélérateur circulaire de parti-
cules atomiques, les protons , noyaux des atomes d'h y-
drogène.
Dans le synchroton à proton ces particules acquièrent
une énergie cinétique considérable et une fois chargés
ils servent de projectiles qui frappent d'autres noyaux
atomiques. Suivons un peu cette opération : les pro-
tons séparés de leurs élections par une source d'ions,
sont introduits dans un pré-accélérateur où ils reçoi-
vent une première accélération de 500 000 électronvolts.
Ils vont ensuite dans un accélérateur linéaire qui porte
à 50 millions d'électronvolts leur énergie cinétique
(c'est-à-dire un tiers de la vitesse de la lumière).

La machine est construite de telle façon que les par-
ticules sont sans cesse accélérées par des champs élec-
troniques et que leur vitesse est finalement égale à la
vitesse de la lumière ou peu s'en faut , 99,94 % de
300 000 kilomètres par seconde. C'est à ce moment que
l'énergie cinétique emmagasinée est de 24 milliards
d'électronvolts. Comme l'ont rappelé MM. François de
Rose, président du conseil du CERN, Perrin et les
savant qui, avec le grand physicien danois Niels Bohr,
ont inauguré le synchroton à protons du CERN, la
construction de cet appareil gigantesque n'a pu être
réalisée que grâce à la collaboration de douze Etats
européens. C'est le 1er juillet ,1953 que ces douze pays
décidèrent de mettre en commun leurs efforts et leurs
moyens financiers pour créer près de Genève (à Meyrin)
un centre européen pour la recherche nucléaire. Il a
été rappelé que l'activité du CERN n'a rien à voir avec
l'utilisation militaire de l'énergie atomique.

Ajoutons que l'nauguration a eu lieu en présence du
conseiller fédéral Spûhler , des autorités cantonales et
communales genevoises et de très nombreux savants
dont quel ques-uns venus des Etats-Unis. L'URSS
avait envoyé un message de félicitations.

HAUT -VALAIS
En vacances

Une quarantain e de futures institutrices, élèves de
l'Ecole normale d'Aarau , ont passé leur week-end sur
les belles pistes d'Oberwald.

Au prochain numéro
L'abondanc de matières nous oblige à ren

voyer au prochain numéro des articles concer
nant le concert du Quintette Sîalder, à Saint
Maurice, l'assemblée du Consortage de Chamo
son et l'assemblée de la Société de tir de Fin
haut.
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Ceux qui s'en vont
M. Auguste Couturier vient de décéder à Sion après

une longue maladie courageusement supportée. Le
défunt était âgé de 78 ans.

Il était notamment conn u dan s les milieux de l'hô-
tellerie. Après des stages dans divers hôtels à l'étran-
ger , il vint s'installer dans sa ville natale comme
tenan.cier du Café Valéria.

C'était le père de Mme André Tavernier, commerce
de charbon , et de M. Roger Couturier, propriétaire
de garage à Sion.

Le « Rhône » présente à son épouse ainsi qu 'à sa
famille ses condoléances émues.

Deux Sédunois accidentés
Deux Sédunois , Mme et M. Vasco Filotta, chef de

chantier, ont été accidentés hier SUT la route qui tra-
verse le bois de Finges. L'accident semble être dû ,
une fois de p lus , au verglas. Les deux occupants ont
été conduits à l'hô p ital de Sierre .

I N S T I T U T  DE BEAUTE
F E M I N A
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Sierre - Chaux-de-Fonds, 1-7
Dans le cadre de son programme d'entraînement

en vue du deuxième tour , le FC Sierre, oo-leader du
groupe romand de première ligue en compagnie de
Martigny, a eu le privilège de recevoir, hier, à son
domicile, la très belle formation du FC Chaux-de-
Fonds, dont la réputation n'est plus à faire.

Par un temps splendide, sur un terrain particulière-
ment glissant (c'est la saison...) et aux ordres de l'arbi-
tre lausannois Baumberger, les Chaux-de-Fonniers, au
grand complet, n'ont pas eu de peine à prendre le
meilleur sur leur adversaire (privé de Beysard, malade)
encore bien en retard dans sa préparation générale.
Pour la grande joie du millier de spectateurs, les
Jurassiens ont d'ailleurs, à cette occasion, donné une
excellente démonstration de leurs talents et servi ainsi
utilement la cause du football .

L'équipe supérieure ouvrit le score après treize minu-
tes, par Kauer qui exploita une descente-duo de Furi-
Sommerlatt Le centre-avant meuqueux devait deux

minute plus tard transformer un centre d Aiitenen et
signer le deuxième but pour ses couleurs. Les visiteurs
ne restaient pas en si bon chemin et au terme des
ving minutes, l'entraîneur Sommerlatt concrétisa le
centre de Kauer par un troisième point.

Après la pause, malgré divers changements, Chaux-
de-Fonds continua sa sympathique valse et à la pre-
mière minute déjà , Pottier ajouta un point d'un très
beau tir. A la huitième minute, sur passe de Morand ,
via Sommerlatt, nouvelle réussite à l'actif de notre
ex-Montheysan national . Cependant , sur un coup franc
indirect pour charge incorrecte sur Balma, Ehrbar
dévia hors de portée de Ratgeb, le tir de Cinà et sauva
l'honneur pour les Sierrois. Cependant, à la 31e
minute, Kauer, sur une mauvais renvoi de Rouvinet
sur tir de Morand et à l'ultime seconde, Morand, sur
descente du trio central , aggravèrent la marque dans
des proportions assez grandes, mais toutefois nullement
déshonorantes pour les Valaisans.

Il serait d'ailleurs vain de tirer des considérations
définitives de cette prestation de reprise. Cependan t
les deux teams sont bien armés pour figurer en bon
rang dans le deuxième tour.

Sierre : Rouvinet ; Camporini, Lietti ; Berclaz, Giletti,
Roduit ; Pannatier, Arnold, Schneider (Allegroz), Balma,
Cina. S

Chaux-de-Fonds : Ehrbar (Ratgeb) ; Ehrbar, Kemen
Leuenberger ; Jâger, Châtelain (Laydevant) ; Furi (Mo-
rand, Antenen (Houri), Kauer, Sommerlatt, Pottier. ir
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Nonthey-Henens, 4-1
Février est pour le FC Monthey une période expéri-

mentale. Ses matches d'entraînement lui servent de
banc d'essai. Dimanche, une nouvelle formation s'ali-
gnait au Parc des Sports pour faire fron t à Renens.
Monthey faisait confiance aux joueurs suivants :

Malfanti ; Dupont, Fùrrer ; Fracheboud (jun.), Cop-
pex , inter, Berrut , centre-avant, et Claret, ailier-droit.
C'est dire que l'équipe est en rodage et qu'elle se
cherche, avec un certain succès d'ailleurs.

Bien que le,, dernier quart d'heure de la rencontre
ait pu ^paraître terne, le jeu , dans son ensemble ne
manqua ni d'attrait , ni d'intérêt. Renens était un adver-
saire à la mesure de l'équipe montheysanne. Il laissa
une impression agréable par son allant, par son jeu
clair. Sa prestation aurait dû lui valoir deux buts en
première mi-temps. Mais, d'une part, Malfanti effec-
tua un arrêt de classe.' D'autre' part", une 'temporisation
priva les Vaudois d'un but certain. '- ij

A la mi-temps, Monthey rie menait que par I butîà
0. En effet, une attaque Peney, Sarrasin , Berrut s'était
terminée.par une . demi-volée de Claret. A cela, il sied
d'ajouter que quatre tirs de Sarrasin, Jenny (2) et Claret
avaient été renvoyés par la latte. Cela ne devait en
rien diminuer les qualités de l'excellent gardien de Re-
nens. ,-.

En deuxième mi-temps, les buts ne tombèrent pas
d'emblée dans l'escacelle montheysanne, en dépit du
jeu offensif dicté par Peney, très travailleur et Claret ,
très en forme. Cependant la supériorité technique mon-
theysanne allait trouver sa récompense sous la forme de
trois buts marqués par Jenny, Claret et Berrut. Quant
à Renens, il réussissait à marqués un but à la faveur
d'une attaque intelligemment lancée.

En résumé, match agréable, utile aux joueurs, qui
ont tenté l'effort de présenter un jeu valable. Ils sont
parvenus, sauf dans le dernier quart d'heure , à donner
attrait et intérêt à la rencontre qu'arbitrait M. Wolz,
de Monthey. Bertal.

Une bonne pré paration
Vevey-Martigny, 4-1

La bise glacée de hier après midi n'était pas faite
pour attirer un nombreux public sur le stade de
Copet. L'affiche était pourtan t d'une certaine valeur,
la formation locale rencontrant le leader de Première
ligue, en l'occurence le Martigny-Sports.

Vevey : Cerutti, Mauch, Luthy, Roméris, Stalder,
Kost, Michellod, Lansché, Jan, Bertogliatti , Laubachçr.

Martigny : Contât, Kaelin, Giroud II, Giroud I ; Ren-
ko (Martinet), Ruchet ; Rirnet Mauron, Pellaud, Pasteur,
(Girardet), Demierre.

Buts : 14e Lansché, 15e Pellaud, 43e Stalder, 61e
Laubacher, 81e Bertogliatti.

Cette rencontre d'entraînement aura satisfait les
rares spectateurs. Disputé à un rythme assez rapide,
le match fut très plaisant. Martigny a tenu la dragée
haute à son adversaire de série supérieure et le score
finale nous paraît bien sévère. Le fait de retirer Pas-
teur en seconde mi-temps a quelque peu affaibli le
comportement de la ligne d'attaque. Néanmoins, les
visiteurs sont en bonne condition pour remporter le
championnat romand de Première ligue. Vevey alignait
une formation mixte, composée de joueurs de l'équipe
fanion et de quelques réserves. Dd.

Championnat suisse, troisième catégorie
Une fois de plus, le club d'Aigle avait la lourde char-

ge d'organiser le championnat suisse de billard, catégo-
rie 111 libre. Samedi, les différents champions régio-
naux se rencontrèrent en des parties de 300 points à
l'issue desquelles les trois premiers furent qualifiés poui
la finale suisse qui se disputera les 13 et 14 février, à
Sion , au Restaurant de la Clarté. Perraudin était le
seul représentant valaisan et son classement de deuxiè-
me fera plaisir à ses nombreux supporters et donnera
un attrait particulier aux compétitions du prochain
week-end. Le titre de champion romand revint au
Genevois Voléry qui réussit une hrillante moyenne
générale de 11,11 points qui sont suffi sants à condition
qu'ils les maintiennent lors de la finale , à Sion , pour
le promouvoir en deuxième catégorie pour l' année
1961. Voléry remporta tous ses matches et se victoire
fut naturellement bien méritée. Au deuxième rang nous

Wiege sera champson die groupe
LIGUE NATIONALE A : Ambri-Zurich 4-2, Young

Sprinters-Davos 4-5, Lausanne-Berne 5-5, Bâle-Arosa
11-4.

Lorsqu'on connaît V ardeur que mettent les Tessinois
à la bataille, il ne faut pas trop s'étonner si le CP Zu-
rich a dû battre en retraite, vaincu à Ambri. Il en dé-
coule que les Zurichois ne sont plus très sûrs de rem-
porter le titre national, car leur avance s'est réduite à
3 points sur Davos, qui compte un match en moins.

Lausanne — qui avait pris des sanctions à l'égard
de certains joueurs — a été payé en retour par un hono-
rable match nul devant Berne. Comme quoi il faut
savoir se montrer ferme dans les moments difficiles
et ne pas se faire les serviteurs de messieurs les joueurs.

Arosa jouera les relégations, cela ne fait plus aucun
doute. Quant à dire qu'il pourra, une troisième fois,
éviter la chute, c'est une autre chanson.

LIGUE NATIONALE B :  Sion-Sierre 1-1, Viège-
Servette 5-4, Martigny-La Chaux-de-Fonds 3-8.

Sion a bien failli remporter la victoire, samedi soir,
sur son rival sierrois, qui ne put égaliser qu'à la der-
nière minute. Le but de Giachjno aura été ce petit
grain de sable empêchant le HC Sion de se mettre
complètement hors de danger. Son prochain match con-
tre Martigny devient capital pour lui... comme pour son
futur adversaire.

Les Viégeois ont eu chaud devant un Servette qui
voulait s'offrir la surprise du jour. Jusqu'à la dernière
minute, la partie resta indécise et ce fut un peu heureux
pour Viège que Staebler ait laissé passer un but shooté
depuis une vingtaine de mètres 1 Mais tout est bien
qui finit bien : les Haut-Valaisans ne pourront plus
être rejoints, même s'ils devaient concéder un ou deux
points aux Chaux-de-Fonniers. A moins que Montana-
Crans leur joue un tour pendable le 14 février.

Martigny a joué de nouveau avec cran et ardeur, mais
son adversaire neuchâtelois était trop fort pour lui.
cipal est que les Martignerains se sont montrés dans un

L'ordre des finales de Première ligue
Samedi 13 février : Biene-Winterthour ; vendredi
19 février : Fleurier-Bienne. La date du match
Winterthour-Fleurier reste à fixer.

jour combien plus favorable que lors des trois précé-
dentes rencontres. Tout n'est donc pas perdu si l'on
veut vraiment faire bloc devant l'adversité, taire cer-
taines rancœurs qui courent trop facilement les rues,
en un mot comme en cent, ne voir que l'intérêt de son
club. Que chacun y mette du sien et le sauvetage s'ac-
complira, peut-être déjà vendredi prochain, à Sion.

Le résultat, dans ces conditions, importe peu : le prin-
Viège 10 9 — 1 1S
Chaux-de-Fonds 9 7 1 1 15
Servette 9 5 1 3 11
Sierre 11 3 3 5 9
Sion 9 2 2 5 6
Martigny 11 2 1 8 5
Montana-Crans 9 1 2  6 4

PREMIÈRE LIGUE : Star-Lausanne-Fleurier 0-0,
Fleurier-Champéry 7-5.

Le match Fleurier-Champéry a été, en réalité, une
véritable finale puisque le vainqueur remportait le titre
régional romand. Malheureusement pour lui, Champéry
a dû s'incliner après une grande bataille. Cette défaite
ne doit pas nous empêcher de féliciter le HC Champéry
pour sa belle saison. Il a su faire honneur à sa promo-
tion en Première ligue, datant de l'année dernière.

DEUXIÈME LIGUE : Charrat-Monthey 14-2.
Finale de Deuxième ligue, cette rencontre a tourné

au complet avantage des Charratains, comme on s'y
attendait d'ailleurs après leurs magnifiques succès en
championnat. Monthey a eu le mérite de maintenir le
jeu ouvert, partant , agréable à suivre. Cela lui a coûté
quelques buts supplémentaires, mais le spectacle y ga-
gna.

Charrat est ainsi qualifié pour rencontrer le dernier
du groupe Vaud-Valais de Première ligue (qui sera
Montana-Crans II, en principe) et n'aura qu'à le battre
pour accéder à la série supérieure. Il semble bien que
Charrat, en si bon chemin, ne laissera pas passer l'oc-
casion.

TROISIÈME LIGUE : Salvan-Chippis 8-1.
Joué jeudi soir sur la patinoire de Martigny, ce match

a vu les Salvanains disposer facilement du leader de
groupe, si bien que le titre est maintenant pendant en-
tre ces deux équipes, qui sont à égalité de points...

F. Dt.

Sion-Sierre, 1-1
0-0, 0-0, 1-1

Après la victoire de Montana sur le HC Martigny en
cours de semaine, la compétition en Ligue nationale B
quant à chercher le relégable, reprend toute son impor-
tance et bien malin serait celui qui pourrait aujourd'hui
déjà nous avancer le nom du malheureux dernier en fin
de championnat. Sion, qui avait la chance de recevoir
chez luit ses rivaux cantonaux Sierre et Martigny, était
en droit d'être optimiste et de pouvoir, samedi déjà ,
s'éloigner définitivement de la zone dangereuse. Plus de
deux mille spectateurs se déplacèrent pour assister à ce
match très important et dirigé avec sévérité mais par-
faite impartialité par MM. Borgeaud et Toffel , de Lau-
sanne. Sierre cherche à surprendre son adversaire quel-
que peu nerveux en lui imposant un power-play durant
les quatre premières minutes. Birchler, en bonne forme,
et la paire d'arrières des frères Rossier sauvèrent cepen-
dant avec brio leur sanctuaire. Les avants prirent alors
confiance et à leur tour inquiétèrent à plusieurs repri-
ses le gardien Imboden, toujours incapable de bloquer
correctement le puck et qui lui créent des situations
parfois fort désagréables devant ses buts.

Le jeu devient très équilibré et plusieurs occasions,
pourtant d'or, sont lamentablement loupées de part et
d'autre, spécialement par Bregy à deux fois seul devant
Birchler qui se défend de mieux en mieux. Le jeu ,
durant ce premier tiers , est très rapide, mais la techni-
que, une fois de plus, fait gravement défaut. Sierre,
par exemple, est incapable d'organiser une seule des-
cente à deux joueurs . Roten et Bonvin sont toujours
trop personnels et l'efficacité de leurs descentes dimi-
nuent une fois arrivés dans le tiers de la défense ad-

verse où les arrières ont la partie relativement facile
face à un homme qui cherche à foncer de la même
manière une douzaine de fois par match. Sion, dans
ce sens là, joue mieux, sauf Romailler et Debons I qui
commettent la même erreur que leurs deux adversaires
sierrois.

Le deuxième tiers est moins intéressant et par mo-
ments les équipes nous donnent l'impression de jouer
une prudente défensive en se contentant d'un match
nul. Hélas, nous faisons erreur, car à partir de la dou-
zième minute, le jeu reprend à toute vitesse, les accro-
chages sans méchanceté deviennent plus nombreux et
les expulsions, très bien réparties, cinq contre cinq,
calmeront les esprits.

Pour les cardiaques, le troisième tiers sera terrible.
En effet, à la 6* minute, Michellod, sur bon travail
préparatoire de Zermatten , ouvrira le score d'une façon
méritée. Sierre ne l'entend pas de cette oreille et con-
tre-attaque sans cesse pendant quelques minutes, mais
Birchler sauve toutes les situations avec brio pour ne
commettre qu 'une seule erreur , une minute avant la
fin, en encaissant un but relativement facile, signé A.
Giachino, toujours le meilleur joueur sierrois , par son
calme et son sens de position qui compensent largement
sa lenteur de patinage.

S'il devait y avoir un vainqueur, Sion aurait eu,
sans partialité aucune, plus de suffrages que son adver-
saire qui , sans soucis de points , aurait dû nous pré-
senter un hockey de meilleure valeur. Match disputé
correctement et qui finalement n'a pas fait de jaloux
vu le partage des points. R.-B.

Vie@e-Sen?et!e, 5-4
(1-1, 1-1, 3-2)

Plus de 3500 spectateurs assistent par un temps
radieux à cette partie importante, laquelle peut se
dérouler sur une glace impeccable. A la 2e minute
déjà, Germain Schmid donne l'avantage aux locaux,
sur une passe en retrait de Salzrnann. Hérold Truffer
s'échappe à la 7e minute, mais son tir s'écrase sui
le poteau. Le jeu des Viégeois est décousu et déce-
vant. Bien lancé par Chappot et laissé complètement
libre par son ailier, Schneeberger tire, reprend le ren-
voi du gardien et marque de façon impeccable. Ci 1-1.
La réaction des locaux ne se fait pas attendre, mais
Stâbler fait des prouesses, si bien qu'on finit le tiers
sur ce résultat mil.

Viège joue mieux au début dus econd tiers-temps
et, à la suite d'une séance de power-play, E. Schmid
obtient un second but sur passe d'Anton Truffer.
Mais la joie des Viégeois est de courte durée. A la
8e minute, Dall'Oglio fait une descente spectaculaire,
tourne autour de la cage et surprend Amandus, réta-
blissant ainsi l'égalité au score. Viège est piqué au

trouvons déjà notre représentant René Perraudin à qui
nous adressons nos meilleures félicitations. Nous espé-
rons qu 'il pourra améliorer sa moyenne lors de la finale
afin d'atteindre les 10 points indispensables pour la
promotion également en catégorie supérieure. Nous ne
doutons pas de sa réussite et lui souhaitons d'ores et
déjà bonne chance à Sion . Signalons que pour les fina-
les suisses seuls sont admis les trois premiers des deux
groupe suisse-allemand et suisse romand et que la
lutte promet d'être passionnante. Voici le classement
des finales romandes :

1. Voléry, Genève, 4 m., 8 pts , moyenne 11,11 ; 2
René Perraudin, Sion , 4 m., 4 pts, moyenn- 187 ; 3
Fluckiger , Genève , 4 m., 4 pts ; 4. BuchwaR.¦¦ "îenève,
4 m., 2 pts ; 5. Blanc, Lausanne, 4 m., 2 pts. R. -B.

vif par cette mésaventure et lance des attaques rapi-
des contre les buts de Stabler , qui parfois aidé par la
chance, parvient à éviter. Dans la toute dernière se-
conde, le portier genevois peut s'estimer heureux
qu'un violent tir de Richard Truffer passe de peu à
côté.

Viège l'emporte
La troisième période a à pein débuté que déjà StS-

bler doit s'avouer battu pou r la troisième fois par Anton
Truffer qui , reprenant une passe de son frère Richard ,
arrive seul devant les buts et ne laisse aucune chance
au gardien. A la 3e mintte survient la seule expulsion
de toute la rencontre contre Berthousoz pour une faute
peu grave. Viège ne peut profiter de cette supériorité
numérique et subit au contraire le power-play par
les quatre Servebtiens. A la 8e minute , Pfammatter,
sur passe en profondeur de G. Schmid , marque le
quatrième but. Mais peu après Schindler décoche un
dangereux tir qu 'Amandus ne peut maîtriser et chap-
pot réduit le score, remettant ainsi tout en question.
A la 13c minute, les événements se précipitent. A la
surprise générale , Stabler laisse passer un tir, perfide
il faut le dire, de Germain Schmid. A peine remis en
jeu , le puck est repris par Bongard, lequel se voit
stoppé par Amandus Truffer. Mais Berthousoz a bien
suivi et marque dans la cage vide.

Si Viège n'a pas fourni un match pareil à celui
contre Lausanne, il a tout de même mérité la victoire
contre un Servette terriblemenit accrocheur et tra vail-
leur. Le match fut d'une correction exemp laire et resta
indécis jusqu 'à la toute dernière seconde.

Viège : A. Truffer ; G. Schmid, Meyer ; O. Truffer ,
Studer ; Salzmann , Pfammatter , H. Truffer ; Fank-
hauser (E. Schmid), R. Truffer. A. Truffer.

Servette : Stabler ; PilJer , Schindler ; Dall'Oglio
Branger ; Schneeberger , Chappot, Bemasconi ; Ber
thousoz , Bongard, Balet.
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BULLE Rue de Gruyères Téléphone (029) 2 85 22 9
ou (029) 2 82 75 entre 12 et 14 heures et dés 18 heures M

1 ^̂  
vous offren t I

V tous les atouts j

avec protège-matelas et matelas à ressorts , garanti 10 ans. B&È ̂ ||| ffl
Comptant : Fr. 175.— A crédit : Fr. 198.— soit : 

^
C*J ŵ HJ

acompte : Fr. 20.— 35 X 5.— et 1 X 3.— *̂ f̂r | j

pratique comprenant : 2 divans superposables , 2 protèges- ÎDB||
matelas , 2 matelas à ressorts , garantis 10 ans. Ilart ji ¦¦
Comptant : Fr. 350.— A crédit : Fr. 395.— soi) : t̂o/SBËT H !
acompte : Fr. 50.— 35 X 9.— ef 1 X 30.— ^̂ S^

comprenant : 1 divan-couch , 2 fauteuils tissu d'ameublement jffi |_J Wffm B

Comptant : Fr. 430.— A crédit : Fr. 487.— soit : ĤÉffiBsP S
acompte : Fr. 50.— 35 X 12.—. e t  I X  t7. -̂ 

; -\- i : 1. : - :  . . . Ûm' \ j

complète, soit : 1 dressoir noyer, 1 table , 4 chaises. mj i f ' §}~g||f
1-4 Comptant : Fr. 497.— A crédit : Fr. 564.— soit : ^LmgOv IB

acompte: Fr. 50.— 35 X 14.— e» I X  24.— ĝp̂  
|

comprenant : î lits jumeaux, 1 armoire 3 portes , 1 coiffeuse Mj TTWk Bj
avec glace, 2 fables de nuit. nr Â Kn91l
Comptant : Fr. 829.— A crédit : Fr. 938.— soit : ^Bgïffi^̂  Kl
acompte : Fr. 100.— 35 X 23.— et 1 X 33.— -̂ jgp
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ainsi que de nombreux AUTRES MODÈLES et meubles séparés (combi- [
nés, dressoirs, tables, bibliothèques, studio, etc.). î j

Bullesia vous offre un choix extrêmement varié de meubles et mobiliers comp lets 14
dans tous les styles et spécialement conçus pour les petits appartements. La
fabrique réalise également des exécutions spéciales , ainsi que des agencements
de restaurants et magasins aux conditions les plus avantageuses.

et n'oubliez pas que si vous le désirez, nous vous accorderons d'autres
facilités de paiement à votre convenance. f
Les nouveaux meubles dont vous rêvez vous attendent déjà ; ils ont :
été créés par les spécialistes d'une des plus anciennes fabriques de
meubles de Suisse romande. Vous en apprécierez la finition soignée ; j
et les formes élégantes d'un goût parfait. Les meubles Bullesia

:- . rajeuniront et égaieront votre foyer. \fi

uj N'hésitez pas à nous écrire ou à téléphoner... nos spécialistes se feront un plaisir [' i

HI de vous documenter sans frais et sans engagement de votre part. j

Commerce de Martigny demande pour entrée
le 15 mars

aide de bwm
dame ou jeune fille , au courant des divers tra-
vaux de réception , facturation , contrôle , petite
correspondance , etc.
Conditions et salaire selon entente.

Ecrire au journal « Le Rhône » sous R. 400.

nirmn CrÀroe Pépinière d'arbres fruitiers
Ull l  CM r iCI Ca et d'ornement - Rosiers

Création de parcs el jardin»
Martigny - 0 6 16 17 Projets-devis sans engagement

Nous demandons pour date à convenir

chef de dépôt
connaissant la branche fruits et légumes, ayant
de l'autorité et possédant permis de conduire
pour camions, et

chauffeur
ayant quelques années de pratique dans la
conduite de camions lourds.

Places stables et d'avenir.

Faire offres manuscrites avec curriculum
vite à la maison FRU1TA S. A.. SAXON.

jeune fille
comme débutante serveuse,
dans bon café ouvrier et de
passage. Vie de famille ,
congés réguliers , bon gain.
Café du Centenaire, Roche
(VD). 0 025 / 3 51 22.

Fr. 1.35
Laine de marque , directe-
ment de la fabrique, par
10 pelotes.
S. Ançay, « A l'Arlequin »,
avenue de la Gare, Marti-
gny, 0 026/6 13 59.

remorque Jeep
base. 1 mcb, freins autom
réglementaires, côtés-ridel
les en acier, conv. auss
pour transp. bétail, prix de;
Fr. 980.—.
S'adresser à E. Rast, Châ
taignier, Fully.

Prêts
d'argent

SERVICE
DE PRÊTS S. A

Lucinge 16
Rumine

LAUSANNE
0 021 / 22 52 77

1 maison
familiale, en bordure de
route. Tout confort. Chauf-
fage central, 3 % pièces.
Jardin. Libre tout de suite,
Conditions intéressantes.

S'adresser à Emmanuel
Dély, Les Valettes, 0 026/
6 00 45.

lire les annonces,

c'est mieux faire

ses achats I
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Agence générale pour le Valais romand

Tous les modèles DKW-AUTO UNION disposent
d'une lubrification permanente en huile fraîche ,
l'huile étant incorporée directement à la benzine
lorsque l'on fait le plein. Ainsi, elle ne s'épaissit
pas et ne s'altère pas, car chaque goutte d'huile n'est
littéralement utilisée qu'une fois. Dès ses premiers
tours, le moteur DKW est constamment lubrifié
par une huile toujours nouvelle.
C'est lorsque les conditions de circulation de-
viennent difficiles — mauvais temps, routes dange-
reuses — que les extraordinaires qualités routières
et la sécurité d'emploi de la DKW-AUTO UNION
sont mises particulièrement en évidence (traction
avant — essieu flottant).
Nous vous invitons volontiers à vous en rendre
compte vous-même au cours d'un essai sur route.

Route barrée
C'est par la bouche que pénètrent les germes infectieux
ennemis de votre santé. Pour les en empêcher, un geste
bien simple: Cek de prendre une pastille de FORMITROL
si agréable au goût. A base de formaldéhyde, FORM ITROL
est un /"" N puissant antiseptique et un désinfeo
tant éner-frbmiîiroljgique. Son action virulicide est recon-tant éner-lrai-Jj
nue, et X _̂ son efficacité fait dire de plus en plus

le plus fort c est...

Un produit de Dr A.Wander SA, Berne

Entreprise électrique du Bas-Valais demande

1 serrurier
pour construction de tableaux, de préférence avec per-
mis de conduire.

Faire offres sous chiffre R. 444 au journal « Le Rhône »,
Martigny.

Quand le vent souffle en rafale, et que votre voiture
couche dehors, c'est alors que l'on se rend compte
de l'avantage inestimable de posséder une DKW
Démarrage instantané — Départ immédiat

Garage du Casino, Saxon TOI. 020 /022 52
Garage Hediger, Sion
Garage Central, A. et M. Perrin, Sierre
Garage Magnin, Sembrancher
Garage des Sports, Ch. Launaz, Monthey



Martigny - La Chaux-de-Fonds. 3-8
(0-3, 2-2, 1-3)

Après les matches plus que décevants de cette quin- . Solide, la défense locale brisa de nombreuses atta
zaine , on attendait rien de bon de cette rencontre. Logi-
quement , c'était un nouveau désastre en vue pour les
Martignerains. Or, il faut reconnaître — nonobstan t le
résultat d'ailleurs beaucoup trop sévère — que Marti-
gny s'est bien battu. On a retrouvé avec plaisir une
équipe luttant avec beaucoup de cran, confectionnant
un hockey de très bonne qualité. La première ligne,
ayant « récupéré » Rouiller , a de nouveau fait preuve
d'aisance dans ses mouvements et a lancé des attaques
qui valaient bien celles des Chaux-de-Fonniers. La ligne
Revaz-Mudry-Reichenbach , pour être plus lente, s'est
montrée également dangereuse devant les buts adver-
ses, mais perdit , par préci pitation , de magnifiques occa-
sions de marquer. En défense, très bon match des ar-
rières, notamment de Pillet et Bongard.

Martigny, qui doit probablement envisager le rem-
placement de Jacquérioz pour la saison prochaine (ce
n'est un secret pour personne que celui-ci se prépare
à quitter le HC Martigny pour Villars en passant par
l'ACBB Paris...) faisai t jouer , hier, aux buts, le jeune
Travag lini , des réserves . Il fit bravement ses premières
armes en LN B et, en dépit d'une nervosité extrême et
bien compréhensible, il eut de magnifiques parades à
son actif , autre autres lorsque Pfister et Nussbaum se
présentèrent tour à tour seuls devant sa cage. Le gars
n'a certainement pas froid aux yeux ; il lui restera à
« travailler » les arrêts de la main et les dégagements.
Impulsif en diable , Travaglini à aussi tendance à quit-
ter ses buts, mais l'expéri ence lui permettra de corri-
ger ces réactions naturelles en soi.

UN SCORE TROP SÉVÈRE
Dans toute sa sécheresse (0-3), le résultat du premiei

tiers-temps de ce match Martigny-La Chaux-de-Fonds
ne traduit pas la physionomie des vingt minutes de
jeu initiales. Martigny s'est montré à la hauteur des
circonstances , jouant aussi bien que son adversaire.

Les buts de La Chaux-de-Fonds ont été souvent mis en péril , comme nous le montre cette photo. Badetscher étant parti
cueillir des pâquerettes (!), c'est Delnon qui prend sa place de gardien et sauve la situation. (Photo « Le Rhône »)

ques, certes, mais les arrières et le gardien visiteurs
durent en faire autant devant les assauts lancés par
les Marti gnerains. D'ailleurs il s'écoula dix-sept minutes
de jeu avant de voir Nussbaum ouvrir la marque. Ce
joueur , qui fut  le meilleur des Chaux-de-Fonniers, put
s'échapper un instant plus tard et battre Travaglini.
Un troisième but fut  obtenu peu avant le coup de
sirène par Delnon sur renvoi du gardien.

Martigny allait-il s'effondrer après ce coup dur ? Il
n'en fut rien. Repartant courageusement à l'attaque.
Constantin , sur passe de Nater , trompa magnifi que-
ment Badertscher , à la première minute du second tiers .
Les Neuchâtelois se mirent alors à jouer par échapp ées
rap ides , ce qui permit à Huguenin puis à Pfister de
prendre de vitesse la défense avancée des Martigne-
rains et de marquer deux buts impeccables. Cependan t,
à la faveur d'un bel effort , Revaz battit  encore une fois
le gardien visiteur. Martigny eut encore deux occasions
mirifi ques de marquer , mais pécha par exès de con-
fiance. Ce tiers se termina donc sur le résultat de 2-2.

A peine la dernière période avait-elle débuté que
Constantin , sur un excellent travail de Rouiller , très
volontaire , marqua un but follement applaudi. Mais ,
Nussbaum de nouveau , servi par Pfister, rétablit la dis-
tance. Les quinze minutes qui suivirent furent parmi
les plus agréables du match , Martigny poussan t
l'attaque à fond et La Chaux-de-Fonds répli quant en
trombe. Le match allait prendre fin sur cette belle
impression lorsque, douche froide , Nussbaum perça le
mur martignerain deux fois à une minute du coup de
la sirène.

Le public en fut tout navré pour l'équi pe locale qui
avait fait jusque là si bonne contenance. La victoire
de La Chaux-de-Fonds ne peut naturellement pas
être contestée, mais elle fut trop nette. Un 6-4 eut
mieux représenté les péri péties de la rencontre. Dt.

Charrat, champion walaisan de 2e ligue
Charrat I-Monthey I, 14-2

(4-1, 4-1, 6-0)
Ce samedi 6 février était attendu avec impatience par

les nombreux supporters et amis que compte le Club
des patineurs de Charrat , car ils avaient l'occasion de
voir leur équi pe disputer une finale valaisanne de
hockey sur glace. Champion de son groupe , Charrat se
mesurait avec Monthey, premier du Bas-Valais.

Les joueurs sont conscients des lourdes responsabili-
tés qui pèsent sur eux. Dès le début de la partie on
les sent appliqués , décidés à tout pour remporter la
victoire. Sous l'impulsion de leur entraîneur Lul u Gi-
roud , l'état d'esprit timoré de ces dernières années a
complètement disparu pour faire place au goût de
l'initiative , insensiblement la personnlalité reprend ses
droits. L'amélioration de ces jeunes est non seulement
physique mais morale aussi.

Maintenant les arrières se risquent à prendre leurs
chances en participant continuellement à l' attaque de
leurs avants. Mais surtout , au-dessus de l'activité de
chacun , il y a onze garçons formant bloc ; gage de
cohésion , d'ensemble lié , simple et effectif. Sans cesse
en mouvement , se déplaçant sans discontinuer , les
Charratains ne mirent pas longtemps pour déceler les
faiblesses de leurs adversaires et déchirèrent prompte-
ment leur rideau défensif.

Ceci dit, passons au film de la partie qui débuta
fort mal pour les Charratains puisque le goalgetter
montheysan Borella , qui constitue le pilier de son équi-
pe, réussit sitôt après l'engagement à battre le portier
des « vert et blanc ». Cela donna de la vapeur aux

Charrat , champion régional romand , est sur le bon chemin , celui

hommes de Lulu Giroud et l'arrière Gaillard , d'un
superbe tir , égalisait. Puis Luy, sur passe de Dondai-
naz, donnait l'avantage à son équi pe. La joie du public,
déjà grande le fut encore plus lorsque Moret , sur cen-
tre de Lulu et Cretton magnifi quement servis par Luy,
augmentait  encore la marque.

La partie reprit par
^

un shoot foudroyant de Lulu sur
tir de Lonfat. Quel ques instants plus tard , Borella rédui-
sit une fois encore la distance , et de ce fait la partie
retrouva une certaine animation toute provisoire , puis-
qu 'une combinaison Cretton-Dondàinaz trouva sa juste
récompense. Peu après Moret , sur passe de Giroud ,
signa le numéro 7. Enfin ce même Moret effectua un
remarquable déboulé et surprit tout le monde pour
loger finalement le puck au bon endroit.

Les Charratains sont déchaînés au dernier tiers et
ils marquent encore six buts par Lonfat sur une belle
reprise , puis par Luy, d'un puissant tir de biais. Le
temps d'engager et Lulu , sur auto-goal , signe le numé-
ro 11. Ne voulant pas rester en si bon chemin , Pointet ,
Lonfat et enfin Luy établissent le résultat final.

Félicitons chaleureusement les hommes du président
Tornay en leur disant : bonne chance pour le match
de promotion. E. Luy.

Charrat jouait  dans la composition suivante : Gardien ,
Jean Luy ; arrières , Lulu Giroud , Gérard Volluz , Syl-
vain Gaillard ; avants Jean-Marie Lonfat , Rap hy Mo-
ret , Jean-Claude Pointet ; André Dondainaz , Michel
Luy, Bernard Luisier , Robert Cretton.

de la Première ligue (Photo « Le Rhône »)
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Charly Hediger , de Sion. vainqueur de la course
de régularité et du slalom pour automobilistes

La section valaisanne de l'Automobile-Club de suisse
et notre dynamique club sportif Treize Etoiles , ont
organisé dimanch e leur traditionnel rallye auto-ski ,
intéressante compétition par équipes de deux — un
conducteur et un passager-skieur — qui attire chaque
fois de nombreux concurrents venus de la Suisse ro-
mande et d'autre-Sarine.

Le matin , on a fai t disputer sur le parcours Sion-
Montana , en empruntant le chemin des écoliers, une
cours e de régularité , puis une course de côte Cher-
mignon-Crans pendant que les passagers skieurs se
mesuraient dans un slalom .

L'après-midi , sous un soleil très agréable , les rives
du lac Grenon étaient ceinturées d'un aimabl e public
disert et très dense venu là pour assiter à un slalom
automobile qui se disputait sur la surface gelée re-
couverte de neige. Spectacle en deux manches au cours
duquel on put admirer la maîtrise de certains conduc-
teurs , la malchance ou la maladresse de certains au-
tres qui nous firent assister à de spectaculaire em-
bardées et à des ren trées dans les tas de neige pou-
dreuse.

Belle journée donc à 1 actif de notre section va-
laisanne de l'ACS et de l'Ecurie Treize Etoiles , jour-
née qui se solde par quelques tôles froissées , mais
sans accident grave, heureusement.
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En voici les princi paux résultats :
Course de régularité : 1. Hedi ger Charl y, Sion ; 2.

Blum Charles , La Chaux-de-Fonds ; 3. Buser Pierre,
Martigny ; 4. Calderari Jacques , Bienne ; 5. Canonica
André , Genève ; 0. Leuthold Louis , La Chaux-de-
Fonds ; 7. Eternod Jean-Jacq u es, Montreux ; S. Pellan-
da André , Sierre. etc.

Course de côte : 1. Wicky André , Lausanne ; 2. Cal-
derari Jacques, Bienne ; 3 Pellanda André , Sierre ;
4. Krop f Peter, Langnau ; 5 Scemma Maurice, Bien-
ne : 6. Bochatay Jean, Martigny , etc.

Slalom des passagers : 1. Andeer Flurin ; 2. Tor-
rent Jean-Louis ; 3. Gerber Daniel ; 4. Bonvin André ;
4. Felli Georges ; 6. Thevtaz William ; 7. Vallotton
Gilbert ; 8. Heitz Jean-Robert ; 9. Heymoz Jean ; 10.
Bille Pierre-André , etc.

Slalom auto : 1. Hediger Charl y, Sion ; 2. Calderari
Jacques, Bienne ; 3. Cordonnier Marcelin , Lens ; 4.
Reichen Gwer, La Chaux-de-Fonds ; 5. Blum Charles,
La Chaux-de-Fonds ; 6. Leuenberger Albert. Sain t-
Sulpice ; 7. Pellanda André Sierre ; cS. Pasche Gérard ,
Montana , etc.

Classement général : 1. Calderari-André Bonvin ; 2.
Pellancla-Jean-Louis Torrent ; 3. Hediger-William They-
taz ; 4. Blum-Louis-Charles Perret , etc.

Em. B.

qu 'on y voit courir Victor-Emmanuel de Sarre , le
prince héritier du trône d'Italie.

En effet , depuis son séjour àwinstitU't des frères
Clivaz à Bluche , le prince Victor-Emmanuel y a tou-
jours gardé des attaches. Vainqueur de la coupe des
instituts par deux fois déjà, il a tenu à venir défendre
son bien et, comme il ne l'a pas remportée définitive-
ment , son bob étant sorti de la piste, le public de
Montana aura encore le plaisir de voir son sourire et
son amabilité simp le l'an prochain...

Coupe des Roches (instituts) : 1. Prés-Fleuris, cap.
Bruno Rey, 3' 47"2 ; 2. Léman , cap. Ami Robyr , 3'
47"5 ; 3. Les Coccinelles , cap. Cordonnier , 3' 54"5 ;
4. Les Roches, cap. Victor-Emmanuel de Sarre , 3'
56"2 ; 5. Saint-Nicolas , cap. Vollery, 4' 06"2.

Hors-concours : Les Avants , cap. Borelli , 3' 27"3.
Coupe des commerçants : 1. Cap. Victor-Emmanuel

de Sarre , 3' 42"3 ; 2Ï Cap. Bruno Rey, 3' 44"5 ; 3.
Cap. Ami Robvr , 3' 51"2 ; 4. Cap. Roland Cordonnier ,
3' 5S"4 ; S. Cap. Raymond Tolley, 4' 04"5.

Hors-concours : Les Avants , cap. Borlli , 3' 2S"2.
Em. B.

Le Rallye aufo-ski
de l'AGS, section Valais,
et de l'Ecurie
Treize Etoiles

La Goupe des commerçants
et la Gotspe des Boches à Montana

Décidément , il y avait dimanche, à Montana , plé-
thore de manifestations sportives. Après le concours
le ski du rgt. inf. mont. 6, le rall ye auto-ski de l'ACS.
voici que le Bobsleigh-Club de Montana organisait ,
comme chaque année, une compétition en trois man-
ches réun issant six équipes.

MM. Marcel Clivaz , de Bluch e, et Werner Althaus,
à' qui incombe cette organisation , le font d'autant
plus volontiers parce qu'elle a ceci de particulier

Sous les yeux de M. Marcel
Clivaz , de l 'Institut « Les Ro-
ches », M. Werner Althaus re-
met à Victor-Emmanuel , héri-
tier du trône d'Italie, la coupe
des commerçants qu 'il vient de
gagner.

Fleuner-Champery, 7-5
(1-2, 3-0, 3-3)

Pour cete finale de Première ligue- disputée hier à
Fleurier, en présence de 1800 spectateurs, le HC
Champéry alignait l'équipe suivante :

Berthoud A. ; Clément F., Berra J.-M. ; Clément
Fernand, Gex-Collet R. ; Berra R., Berra A., Gex-Collel
J.-Cl. ; Berra Armand, Berra G., Chappelay. Rempla-
çant : Berthoud F. ; coach : Mariétan Rémy.

On sait que le vainqueur de cette rencontre se qua-
lifiai t pour les f maies suisses de Première ligue. L'im-
portance du match rendit donc les j oueurs assez ner-
veux pendant les premières minutes de jeu. Champéry
retrouva le premier ses esprits et ouvri t le score à la
13° minute par J.-Cl. Gex-Collet, sur pase de R. Berra.
Deux minutes plus tard, André Berra porta la marque
à 2-0 pour les Valaisans , mais Mombelli (ex-Young
Sprinters) réduisit à la 17e minute.

Alors qu 'il avait très bien joué jusque-là , Champéry
se désorganisa au second tiers temps et encaissa trois
buts en quatre minutes , puis deux nouveaux buts tout
au début du dernier tiers . Fleurier menait donc par
6 à 2 ! Mais Champéry allait procéder à un redresse-
ment sensationnel. A la 8° minute. André Berra , sur
effort personnel, obtint un beau but puis , soixante
secondes plus tard, d'un formidable slap-shoot de dix-
sept mètres, il ramena la marque à 6-4. Ce n 'étai t pas
tout , car René Berra , sur passe de ce même André ,
battait encore une fois le gardien fleurisan. A 6-5,
tout était encore possible , d'autant plus qu 'il restait
quatre minutes de jeu. Hélas ! une faute assez lourde
de la défense valaisanne permit à l' équi pe locale de
marquer . Les Champ érolains , qui s'étaient battus avec
un cœur admirable, en eurent les jambes coupées et
durent s'incliner. Dommage !

Quart de finale
au championnat suisse à Vevey
Samedi dernier, Vevey-Ancien.ne organisait au Ca-

sino du Rivage un quart de finale du champ ionnat
suisse aux engins. Un très nombreux public a assisté
à cette manifestation d'excellente qualité. Les douze
concurrents lurent opposés à quatre engins, soit aux
barres parallèles , aux anneaux , au cheval-arçon et au
reck. Après ces différen ts exercices , le classement se
pérsente comme il sui t  :

1. Bruhlmann André , Genève , 37,90 ; 2. Fàh Franz ,
N yon , 37 ; 3. Ingold René , Bern e, 36,50 ; 4. Jossevel
Gilbert , Yverdon., 35,90 ; 5. Hollenweg Max , Lausanne,
35,80 ; 6. Waldvogel Rico, Neuchâtel , 35,70 ; 7. Haucn -
stein Arthur, Genève, 35,30 ; H. Froidevaux Michel ,
Saignelégier , 35,10 ; 9. Knuchel Marcel , Morges, 34,50 ;
10. Elsig Alfred , Natcrs , 33,70 ; 11. Schuhmacher Plans,
Berne, 33,20 ; 12. Buffe Rémy, Renens, 29,60.

A la veille des Jeux olympiques, le champ ionnat
suisse revêt une grande importance, mais des douze
concurrents que nous avons admirés, seul Bruhlmann
est d'une classe internationale.

Par suite cle l' absence (pour blessure) de Berna rd
Salzmann , n-otre canton n 'était représenté que par
Alfred Elsig. Relevant de maladie , il a empoché une
très méritoire dixième place, ce dont nous le félici-
tons .

Le jury, très sévère nous semble-t-il, était composé
de MM. Marti , Buchler et Tschudi. Dd.



Beau succès du concours d hiver
du Bgi lui. mont 6 à Montana-Crans

•i

Pour nous faire une opinion claire de la valeur et
de l' avenir du sport clans notre armée, il n'est que
d'assister à l' une ou l'autre des compétitions organi-
sées hors service par nos différentes unités.

En effet , si d'autres sports que le ski, dont le but
n'est pas essentiellement de servir l'armée, peuvent
se suffire à eux-mêmes par leur valeur technique, le
sport militaire, par contre, a besoin pour remplir son
rôle et pouT se justifier dans le cadre de la formation
du soldat , d'atteindre une réelle valeur éducatrice
et morale.

C'est certainement la recherche de ce facteur
moral qui a poussé à la création des épreuves par
équi pes, des courses de patrouilles dans lesquelles des
camarades luttent solidairement pour représenter di-
gnement une compagnie, une batterie, un groupe d'état-
major , développant ainsi l'esprit de corps, la volonté,
le dévouement et démontrant aussi le plaisir de par-
ticiper.

Tout cela, nous avons pu le constater avec ceux qui
se sont déplacés dimanche, à Montana-Crans pour
assister au concours d'hiver du rgt , inf. mont. 6, sous
les ordres du colonel Maurice Zermatten. Les résultats
obtenus montrent bien à quel point les j outes sportives
sous l'uniforme suscitent d'enthousiasme.

Les patrouilles, réparties en trois catégories : lour-
de, légère et combat, ont fourni un effort méritoire,
digne d'éloges.
LES PARCOURS

Les patrouilles de la catégorie lourde avaient à
couvrir une distance de 22 km. pour une dénivella-
tion totale de S00 m. donnant un total d'une trentaine
de kilomètres-effort. Parcours essentiellement alpin
dont la caractéristique est la montée en deux pa-
liers . La ligne générale à suivre était celle-ci : école
de Crans, Plan-Mayens, l'Arnouvaz, Vermala (stand
de tir), Les Maroihres, Pépinet, l'Arnouvaz , Plan-
Mayens, Chioulé, école de Crans.

La distance à parcourir par les patrouilles de la
catégorie légère étai t réduite à 12 km. pour une dé-
nivellation de 600 m., soit 18 km.-effort environ. Ces
patrouilles empruntaint le parcours de la catégorie
lourde jusqu 'au stand de tir de Vermala, d'où elles
se dirigeaient en direction de l'arrivée en passant par
les lacs de Crans. Elle évitaient ainsi la dure mon-
tée de Pép inet.

L'appellation catégorie combat fournit par elle- mê-
me la définition du parcours, soit un trajet simpli-
fié devant mettre en évidence les qualités individuel-
les des patrouilleurs, 'leur initiative, leur esprit de
décision. Nous n'en voulons pour preuve qu 'une par-
tie de l' itinéraire était laissé au choix du chef de
patrouille. De plus, ls différents postes de contrôle
ne fonctionnaient plus comme de simples bureaux de
contrôle , mais comme de véritables points de rallie-
ment à épreuves multiples. La régularité d'une telle
course reposait donc sur l'inconnu que représentait le
parcours pour chaque patrouille. Nous pouvons en
évaluer la longueur totale et idéale à 12 km. pour une
dénivellation de 500 m.
LES COURSES

Excellente journée à l'actif du rgt. inf. mont. 6
grâce à une neige excellente, très « vite », à un par-
cours dif f ic i le  mais impeccablement tracé d'après les
données du major Constantin , à une place de tii
modèle créée par le major Blanc , à une organisation
enfin digne en tous points des plus belles traditions
du régiment.

La lut te  sur les pistes ?
A la hauteur de tout le reste et si les « profession-

nels » des GF 10 (patrouilles 11 et 3, commandées
respectivement par le plt. Jean-Daniel Favre, de
Martigny et notre ami Henri Sarrasin, du val Ferret)
se sont imposés en fin de compte, les « amateurs »
ont eux aussi eu leur mot à dire dans cette loyale
explication. Nous n'en voulons pour preuve que l'ex-
cellente prestation des hommes de la Cp. fus. mont
II , 1 qui ne mi t  que 2' 25" de plus que la deuxième
patrouill e des GF 10. Il nous faut ici rendre un
hommage particulier aux Jordan : sgtm. Fernand , fus.
Gilbert et Alexi s et au fus Ami Moret.

Certes, le chronomètre, les résultats au tir ont dé-
partagé les patrouilles. Mais , en définit ive , sur le
plan pronrement militaire — patriotique irons-nous
jusqu à dire, ces performances ne sont-el l es par toutes
égales, car une épreuve de ce genre pose des exigen-
ces au so'dat ,  exigences se rapprochant passable-
ment de celles de la guerre. L'endurance , on peut le

Au stand de tir, les officiers
supérieurs s'intéressent aux ré-
sultats obtenus. Ici le colonel-
brigadier Daniel regarde un
patrouilleur s'apprêtant à effec-
tuer son tir.

proclamer, est l'un des atouts principaux du soldat et
on a cru trop longtemps que l'âge, le grade pouvaient
dispenser de l'effort physique. Mais tous ceux qui,
hier se sont mesurés sur les pistes de Montana-Crans,
nous ont donné une preuve éclatante du contraire.

Ce fut véritablement une journée où « grosses cas-
quettes » et sans grade ont communié dans un même
idéal, dans un même esprit : servir la patrie, avec sa
force, son enthousiasme, son intelligence, ses convic-
tions profondes.

C'est la grande, l'émouvante leçon qu'il nous faut
tirer de ce concours à ski du rgt. inf. mont. 6.

o * *
Au cours . du repas délicatement ordonné par le

cap. Bonvin, à l'Hôtel Victoria, le colonel Maurice
Zermatten, en une allocution fine et spirituelle, salua
ses hôtes, en particulier notre chef du Département
militaire cantonal, le conseiller d'Etat Marcel Gross ,
le colonel-brigadier Daniel , les colonels Barras, Mey-
tain le lieutenant-colonel Marolay dont il dit avoir
encore un pied dans le régiment et l'autre dans le
ventre d'une administration militaire, le major Dubois,
les représentants des communes parmi lesquels le
major Lamon, de Lens, Qm. du rgt., le cap. Jean-
Pierre Clivaz, officier des sports de ladrédrétmfwy
Pierre Clivaz, de Bluche-Randogne, officier des sports
de la Brig. mont. 10 et tant d'autres dont nous nous
abstiendrons de citer les nom de peur d'en oublier.

Le colonel Zermatten adressa aussi des félicitations
et des remerciements au plt. Meyer, officier des sports
qui — bien que Confédéré originaire d'un autre
canton — se dépense année après année pour faire
de cette manifestation essentiellement valaisanne qu'est
le concours de ski du rgt. inf. mont. 6 un modèle du
genre et une éclatante réussite.« * *

Maintenant, qu'il soit permit à un simple plumitif,
Valaisan d'adoption, de formuler un vœu, après avoir
remercié le caip. Zuber chargé de la réception et de
l'orientation de la presse.

Si, dans le domaine civil, les concours de ski atti-
rent un nombreux public, c'est bien parce qu'ils se
déroulent à des heures où le commun des mortels( pa-
resseux de nature) est enfin levé. Or donc, nous avons
la ferme conviction qu 'en retardan t quelque peu le
départ de telles épreuves ou en les faisant se dérouler
dans la seconde partie de la journée, par exemple,
on permettrait à un public beaucoup plus vaste de
les suivre et à nos soldats de recevoir les applaudisse-
men ts qu'ils méritent.

Il fut aussi une époque où, comme eux, nous con-
courrions , skis de fond aux pieds, paquetage réduit
sur les épaules. C'est pourquoi nous osons prétendre
q<u'en intéressant la foule à de telles joutes, on inci-
tera par là même d'autres nombreux soldats à y par-
ticiper. Emmanuel Berceau.
RESUATATS

Cat. lourde, invités : 1. GF 10 (plt. Favre Jean-Da-
niel , app. Jordan Raymond, sdt. Balleys Marcel, sdt.
Haymoz Raymond, 1 h. 23' 40" ; 2. GF 10 (app. Sar-
rasin), 1 h. 35' 03" ; 3. Gendarmerie valaisanne, 1 h.
43' 53".

Cat. lourde : 1. Cp. fus. mont. II/ l , 1 h. 37' 28" ;
2. Cp. fus. mont. 1/12, 1 h. 52' 44" ; 3. Cp. Id. fus.
mont. IV/9 , 2 h. 07' 01" ; 4. Cp. fus. mont. III/l 2 h.
07' 19", etc.

Cat. légère : 1. Op. EM brig. mont. 10, 1 h. 57' 14".
(sgt. Beysard Othmar, motoc. Favre Paul-Henri, auto
Salamin Georges, motoc. Bonvin Marius).

Cat. combat : 1. Cp. fus. mont. 1/11 (1t. Bagnoud
Bruno , api. Bournissen Camille, fus. Oggier André,
fus. Mariéthod Paul) 1 h. 34' 06" ; 2. Cp. gren. 6,
1 h. 47' 37" ; 3. Cp. fus. mont. 1112, 1 h. 52' 07" ; 4.
Cp. fus. mont. III 11, 1 h. 53' 08" etc.

LES SPORTS en quelques lignes
? Young Boys s'est qualifié pour les quarts de

finale de la Coupe suisse en battant Bàle par 5 à 3.
? Le Zurichois Arnold Hungerbùhler a remporté le

titr e de champion suisse de cyclo-cross, hier à Pri' ly.
E. Plattner, qui a abandonné a été évincé de l' équi pe
suisse pour les prochains champ ionnats du monde.
? Suisse II s'est octroyé une belle troisième place

(médaille de bronze) aux champ ionnats de bob à
quatre.
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Moto-Club valaisan
Affilié à la Fédération motocycliste suisse

Association des sections motocyclistes
valalsannes

Téléphone : Président 025 / 4 25 87
Compte de chèr"fis postaux II c 771, Sion

Changement de dates
Par suite de changement de date de l'assemblée

printanière des délégués des clubs de la FMS, rappor-
tée du 8 mai au 15 mai, à Granges, le rallye cantonal
valaisan aura lieu comme convenu et selon décision
des sections, mais à la date du 8 mai au lieu du 15,
j our de l'assemblée de la FMS. F. M.

AUTO - ÉCOLE Voitures I
Michel JOST £T

Sion , ? 2 n 04 et 2 26 49 - Martigny 613 72 !

Davoli triomphe à Praz-de-Fort
Le traditionnel concours du val Ferret a remporté

hier, à Praz-de-Fort, un joli succès. Le temps idéal ,
comme les bonnes conditions d'enneigement et une
intéressante participation contribuèrent à la réussite
de la journée.

La manifestation comprenait une course de fond
de 7 km. pour les juniors, de 14 km. pour les seniors
et un slalom géant Comme prévu, chez les juniors,
la victoire n'échappa pas au nouveau champ ion suisse
Alain Davoli, alors que Bernard Lovisa gagnait assez
nettement aussi chez les seniors. Bagnards et Lidde-
rains, en revanche, furent les plus forts au slalom.

Voici d'ailleurs les principaux résultats des épreuves :
Fond, juniors : Alain Davoli, Ferret, 25' 39"2 ; Jean-

Michel Sarrasin, Ferret , 27' 06" ; Georges Morisod,
Daviaz, 30' 44".

Fond, seniors : Bernard Lovisa, Ferret, 54' 20" ;
Oscar Darbellay, Ferret, 56' 04" ; Rémy Fellay, Ba-
gnes. ,

Equipes, juniors : Val Ferret, 1 h. 25' 19" ; Daviaz,
1 h. 35' 18'.
Slalom géant, juniors : Jean Perraudin, Bagnes, 2'
12"4 ; Denis Moret , Bourg-Saint-Pierre, 2' 15"1 ; Mau-
rice Latapie, Bagnes, 2' 17"1 ; Gilbert Vernay, Cham-
pex-Ferret, 2' 17"4.

Seniors : Freddy Michellod, Liddes, 2' 07"2 ; Jean
Exquis, Liddes, 2' 08"3 ; Ulrich Troillet, Champex-
Ferret, 2' 13"1 ; Gérard Hubert, Ferret, 2' 19"2.

Equipes, juniors : 1. Bagnes ; 2. Val Ferret ; 3. Lid-
des.

Le slalom géant Planachaux-Champéry
Deux manches sur deux parcours différents. Cent

coureurs au départ, temps magnifique. Résultats :
Dames : 1. Jeannette Gyssing, Salvan, 3' 3"1 ; 2.

Josiane Burlet, Sion, 3' 3"9 ; 3. Madeleine Bonzon,
Villars, 3' 5"7.

Juniors : 1. Maxime Devanthéry, Vercorin, 2' 40" ;
2. Jacques Fleutry, Les Marécottes, 2' 45"4 ; 3. Mau-
rice Fallet, La Chaux-de-Fonds, 2' 48"9.

Seniors et élite : 1. Yvan Michellod, Leytron, 2' 35"
(meilleur temps de la journée) ; 2. Régis Pitteloud, Les
Agefctes ; 3. Jean Mounier, SAS Genève ; 4. Michel
Rey, SAS Genève ; 5. Lucien Oulevay, SC Libéria ;
6. Norbert Mafcthey, Salvan ; 7. Jean-Claude Rouge,
SAS Genève ; 8. Pierre Femex, SAS Genève.

MAMIfiMifc
Patinoire de Martigny

Programme de la semaine
Lundi 8 : Patinage 10-12, 13.30-16 et 20.15-22 h.
Mardi 9 : Patinage 10-12 et 13.30-16 ; entraînement

juniors 19-20.30 ; entraînement Ire 20.30-22.
Mercredi 10 : Patinage 10-12, 13.30-16 et 20.15-22 ;

entraînement équipes scolaires 18.30.
Jeudi 11 : Patinage 10-12 et 13.30-16.
Vendredi : Patinage 10-12, 13.30-16 et 20.15-22.
Samedi 13 : Patinage 10-12, 13.30-16 et 20.15-22.
Dimanche 14: Patinage 13.30-16.
P.-S. — Tous les jours, de 9 à 12 h. et de 13.30

à 16 h., une partie de la patinoire est réservée aux
écoles.

Croix-Rouge de Martigny et environs
L'assemblée annuelle de la Croix-Rouge, section de

Martigny et environs, aura lieu le jeudi 11 février, à
20 h. 30, à la salle de l'Hôtel du Graad-Saint-Bernard,
à , Martigny.

Tous les membres collectifs sont invités à cette réu-
nion ainsi que toutes les personnes s'intéressant à cette
œuvre. Elles pourront se rendre compte du travail
accompli par la Croix-Rouge durant l'année 1959.

Surtout, ne l'oubliez pas...
N'oubliez pas que mercredi 10 février, à 20 h. 30,

au Casino Etoile de Martigny, la Troupe du Château
présente « J'y suis, j 'y reste », comédie brillante en
3 actes et 4 tableaux de Raymond Viney et Jean Val-
my. Spectacle donné en faveur de la Colonie de vacan-
ces du Grand-Mantigny.

La location à la Librairie Gaillard va au-devant d'un
grand succès, aussi retenz vos places sans tarder. Les
magasins Migras délivrent des bons de réduction.

Chacun doit voir et entendre « J'y suis, j 'y reste ».

Université populaire
Programme de la semaine : mardi à 19 h. 45, philo-

sophie (M. Evéquoz) ; mercredi à 20 h. 15, physique
(M. Meckert) ; jeudi à 19 h. 45, littérature (M. Viatte) ;
vendredi à 20 h. 15, histoire (M. Campiche).

vf/fl/VWlL. Bas de qualité
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Nous ne sommes jamais
trop prudents !

Le fils de Jacques Rockinger est tombé l'autre jour
dans un puits. Ruissel an t d'eau saumâtre , il put être
repêché à l'aide d'un treuil très rapidement amené
sur place.

On imagine l'émotion de ses parents , couple de
romanciers sympathiques s'il en est un.

L'enfant s'en tira sans une égratignure et même ses
vêtements, préalablement apprêtés à l'amidon plastic
AMIJAF , n'ont pas souffert.

Qui sait amidonner, amidonne à l'AMIJAF !

S P O R T - T O T O
Tip exact du 6 février 1960

1-1-x, 2-2-x , 1-x-x ,1-x-1 , x

Madame Victoire Dély-Favre, aux Valettes ;
Madame Suzanne Fehlbaum et son fils , à Mar-

tigny ;
Monsieur et Madame Marcel Dély-Perra et

leurs enfants , à Martigny-Bourg ;
Madame veuve Isaline Farquet et familles , à

Martigny ;
Les familles Favre, Bergamasco , Pella , Bellos-

ta , à Granges , Lausanne et Genève, Pellatid,
Sarrasin , Bourgeois , Dély, Puippe, Rebord ,
à Bovernier ;

ainsi que les familles parentes et alliées ,
ont la douleur de faire part du décès de

Monsieur «Jules Dély
leur cher époux , père, beau-père , grand-père ,
frère , beau-frère , oncle et cousin, surventi subi-
tement à l'âge de 65 ans.

L'ensevelissement atira lieu à Bovernier le
mardi 9 février 1960, à 10 heures.

P. P. L.

lfl»3ttSiB»gMBIh .WlEJi»l «̂MM» ^MIMM^M »̂gl«HM

t
Monsieur et Madame Clovis Chambovey et

leurs enfants et petits-enfants, à Saxon, Cour-
telary et Martigny ;

Monsieur et Madame Cyrille Chambovey et
leurs enfants et petits-enfants, à Charrat ;

Monsieur Albert Malbois et famille, à Fully ;
Madame veuve Catherine Bruchez et famille,

à Fully ;
La famille de feu Célestin Vallotton, à Fully ;
La famille de feu Joseph Roulet, à Soleure,

Brigue et Zurich ;
Monsieur et Madame Albert Blanchut et famil-

les, à Collonges ;
La famille de feu Edouard Chambovey, à

Collonges et Nyon ;
La famille de feu Cyprien Chambovey, à Col-

longes ;
La famille de feu Louis Guéron, à Saxon ;
Monsieur et Madame Henri Chambovey et

famille, à Collonges ;
Les familles Bruchez, Luisier, Zaugg, à Fully

et Genève ;
ont le profond regret de faire part du décès de

Madame Marie Chambovey
née Roulet

leur chère mère, belle-mère, grand-mère, arriè-
re-grand-mère, belle-sœur, nièce, tante, grand-
tante, arrière-grand-tante et cousine, décédée à
Charrat le 6 février 1960, dans sa 90e année.

L'ensevelissement aura lieu à Martigny le
mardi 9 février, à 10 h. 15.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part.
m^̂ ^HnninnHnnH n̂

La famille de
Madame Nathalie Perrier-Devillaz

à Saxon, très touchée des nombreuses marques de
sympathie reçues lors de son immense chagrin, prie
ses amis et connaissances qui l'ont entourée de leur
affection, par leur présence et leurs envois de fleurs,
de trouver ici, avec ses remerciements, l'expression de
sa reconnaissance émue.

Un merci particulier s'adresse aux porteurs ainsi
qu 'à la Classe 1909.

t
Monsieur et Madame Maurice Gard , notaire,

à Bagnes ;
Madame et Monsieur Georges Fellay-Gard et

leur fils ;
Messieurs Stanislas et Jean-Michel Gard ;
Mesdemoiselles Edith et Claudine Gard , tous

à Bagnes ;
Madame et Monsieur Camille Carron-Pache et

leurs enfants , au Châble ;
Mademoiselle Elise Gard , à Montagnier ;
Monsieur et Madame Ernest Carron et leurs

enfants , à Bagnes ;
Monsieur et Madame Marius Pache et leurs

enfants , à Bagnes ;
Madame veuve Sylvie Deslarzes, ses enfants à

Lausanne et Annecy ;
ainsi que les familles parentes et alliées ,

ont la profonde douleur de faire part de la
perte cruelle qu 'ils viennent d'éprouver de leur
bien-aimé fils , frère , beau-frère , oncle , neveu,
filleul et cousin ,

Pierre-André iarrî
étudiant

décédé tragi quement à Genève, à l'âge de 17
ans.

L'ensevelissement aura lieu au Châble le
mardi 9 février 1960, à 10 h. 15.

Le défunt était membre de la Société de
secours mutuels L'Alliance.

Cet avis tient lieu de lettre de faire nart.



Pour son alpage
du Cafogne

la Bourgeoisie de Sembrancher pren-
drait encore quelques génisses, chèvres
et cabris.

A vendre

DauphÊne 60 aérostable 150 pommiers
Demandez un essai j couronnés Jonathan.

I . ' 0 026 / 623 31.
GARAGE DE LA GARE, CHARRAT y .

0 026/6 32 84 |

Succursales ou dépositaires §Sr̂™È$bi
Le Magasin ARLEQUIN, lames, à Martigny, deman- ^m^£o»^ ji

le pour les villes de Monthey, Sion et Sierre LOCAUX ; \ s/ow f
lien centrés, ou dépositaires, pour le débit de sa laine j ^s>*̂ ^^r\ Fr. 1.35. (Vente asurée.) La hdle conf ection

Faire offres à l'ARLEQUIN, laine, Martigny, 0 026 / avenue de la Gare
S13 59. j v J

Propre...
et fraîche comme une rose !

Comme elle se sent ^Pt'̂ ^^^^^W '̂ lo

2 grands morceaux ^̂^^ /̂ "̂ ^̂ ÎHiBlP
1 pour la salle de bain
1 pour la cuisine
seulement 90 cts

le savon de toilette qui rafraîchit!

Commerce de la place de Martigny

demande vendeuse
de première force. Salaire intéressant.
Ecrire sous chiffre R. 440 au bureau du journal.
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Pour une vaisselle plus agréable!
Plus agréable Plus agréable Plus agréable
pour doser pour relaver comme résultat
2-3 giclées dans l'eau..» et LUX relave presque tout seul. II suffit PrenezunverrelavéavecLUXet
LUX liquide se dissout immé- de tremper la vaisselle dans l' eau de regardez-le à contre-jour. Pas
diatement. Finis les nuages relavage pour la débarrasser instanta- besoin de le frotter: il brille déjà
de poudre ! LUX li quide au némentdetouslesrésidusdegraisseet çf® de propreté ! De même il est su-
pouvoirdétersif concentré est de tous les restes d'aliments. En plus , ^T^ 

perflu d'essuyer la vaisselle ou
agréable à doser, pratique et l'eauderelavages'égouttesanslaisseryoTNj les couverts car LUX liquida
surtout économique. de traces ni de ronds. f^ V\\les fait briller tout seul.

Et pour vos mains la célèbre douceur LUX! fl^  ̂ Le flacon-gicleur Fr. 1.50

2-3 giclées relavent beaucoup de vaisselle !

Du 1" au 15 février i960

Participez au grand concours
de slogans !

(entièrement gratuit)

Demandez votre BON DE LA CHANCE chez tous les commer-
çants de Martigny-Ville, Bourg, Croix affichant le panneau orange

1" prix : 1 poste de télévision valeur Fr. 800.—
2e » » » 200.—
3e » » » 100.—
4" » » » 50.—
5' » » » 30.—
6' » » » 20.—

Action privée des commerçants de Martigny.

IMPRIMERIE PILLET ItlARTIGNY
Avenue de la Gare Téléphone 61052

Pour vos imprimés,
une seule adresse

billet m'avait été remboursé. Mais alors,
celui-là ! ¦' ,

Elle hocha la tête, comme émerveilée.
— Devine combien...
J'énonce un chiffre, au hasard...
— Quatre millions 1 Tu es folle... Non,

seulement cent inille francs... Pourquoi
fais-tu la grimace ? J'aurais pu ne rien
gagner du tout. L'Etat ne me doit rien.

C'est un fait : Maud est toujours con-
tente. Après avoir frôlé le pire, à la mort
de ses parents, elle s'aocorrimode de tout.
Elle se juge comblée quand le soleil bril-
le, comme s'il ne brillait que pour elle.
Il faut dire qu'elle manifeste la même
joie quand il pleut. Elle prétend adorer
le vent, l'orage, la mer, la montagne, les
animaux. Elle aime tout. Je me demande
ce qui lui restera à donner de son coeur
quand elle aimera, tout simpilement.

Et me voilà songeant à Michel Morgat.
Quand je songe à l'amour, pour les au-
tres ou pour moi, ma pensée me ramène
irrésistiblement vers lui. Sortons de ce
chemin épineux ! .

— Que vas-tu en faire ?
Elle a un geste d'ignorance, ou plu-

tôt d'indécision. Je sais bien, moi, ce
que je ferais de pareille somme ; j 'achète-
rais sans tarder cette robe grège, simple
et élégante, qui est depuis huit jours dans
la vitrine de Suze et Marcelle, la cou-
turière de la rue Centrale. Chaque fois
que je passe devant le magasin, je la sa-
lue : on dirait qu 'elle m'attend... Si j 'osais
en parler à Maud. J'irais à l'usine avec
cette robe. Michel Morgat la verrait.

— Je vais annoncer cette étonnante nou-
velle ce soir à la famille rassemblée, pour-
suit Maud... Ma 'tante voudra peut-être un

service à café. Lucette a encore cassé
deux tasses l'autre jour. Mais, je lui
achèterai une robe. Si elle va chez Mme
DesmuTS, il lui en faudra une.

— Est-ce nécessaire ?
Question parfaitement oiseuse : je sais

bien que de nous quatre, c'est maman la
moins bien pourvue en robes. Elle se
sacrifie pour nous ; depuis que père est
mort, elle fait peu de cas de la toilette
et semble avoir renoncé à toute coquette-
rie.

— Tu ne veux pas que j 'offre une robe
à ta mère ? dit Maud d'une voix sévère,
en fronçant les sourcils.

Rien n 'est si comique que cette ex-
pression sur le visage de ma cousine. Je
sais bien qu'elle n'est pas fâchée : il
en faut davantage pour la faire sortir de
ses gongs.

— Mais si, je le veux... Combien penses-
tu y mettre ?

— Oh 1 Ma fille ! Je ne peux pas lui
payer un modèle de chez Dior 1 On ver-
ra.

Toujours dans le vague. On dirait, par
instant, que notre vie se déroule sur le
plan du rêve.

— Tu comprends, reprend Maud, je
dois compter. Cent mille francs, c'est
peu.

Je suis parfaitement de son avis, et je
m'empresse de le lui dire.

— Savoir ce que voudra Luce !
La mimique de Maud indique claire-

ment qu 'elle ne tiendra aucun compte des
désirs et des exigences de ma sœur. Elle
se met à rire doucement.

— Pourquoi ris-tu ?
— Je pense au pauvre type qui a gagné

les quarante millions. Il doit être joliment
embarrassé, à l'heure qu'il est I

Un pas vif dans l'escalier, puis des coups
précipités sur la porte, nous annoncent
l'arrivée de Luce. Je vais lui ouvrir. Dès
le seuil elle s'arrête, renifle comme un
chat qui sent la souris.

— Que le passe-t-il ? demande-t-elle. Il
y a de l'émeute dans l'air.

— Tu ne crois pas si bien dire.
Tout en bavardant, nous allons rejoindre

Maud qui, crayon en main et papier sous
les yeux, vient de se lancer dans des cal-
culs difficiles et ardus, si l'on en juge à
son air tendu.

disen t qu'ils portent malheur. Je ne suis
pas superstitieuse. Ainsi, je suis née le
treize, le treize décembre, et je ne me
porte pas plus mal pour ça !

Va-t-elle laisser un creux dans son mo-
nologue, pour qu'il me soit permis de lui
dire au revoir ? Etant destinée à revenir,
je tiens à me concilier ses bonnes grâces,
à défaut de celles de Gilbert Provin.

Un locataire entre, j 'en profite pour
prendre congé.

— Au revoir, mademoiselle. Alors à de-
mains, à midi.

— C'est elle maintenant qui me donne
un rendez-vous pour les Provin.

Rien des faits et gestes des habitants
de la maison ne doit échapper à cette
femme.

Il n'y a que Maud chez nous lorsque
j 'arrive. C'est elle qui vient m'ouvrir la
porte.

— Déjà ? dit-elle en me voyant.
— Oui... J'ai quitté l'usine un peu

plus tôt.

Roman ^"«a
de
Lise Blanchet

Je ne sais si je pourrai me dessaisir
de la somme dont je suis , pour si peu de
temps, la dépositaire... Gilbert Provin me
donnerait certainement un reçu... Michel
Morgat n'a pas prévu l'éventualité d'une
absence de Mme Provin. Le jeune homme
devine mon embarras et, visiblement, s'en
amuse. Il me vient en aide :

— Je vois, dit-il , vous apportiez, sans
doute, à ma mère, sa rente habituelle.
Revenez donc demain, vers midi ; eHe
est toujours chez elle, à cette heure. Au
revoir, mademoiselle.

Il me sailue et monte l'escalier, s'arrêtant
à chaque pas pour reprendre haleine.

— C'est un ours, me souffle la concier-
ge ; et il est malade : il a trop bu. Enfin ,
c'est son affaire. Ce n'est pas moi qui
paie ses verres. Les gens sont bien libres
de faire ce qu'ils veulent de leurs « sous ».
Ainsi , moi, c'est les fleurs. Tous les di-
manches, j 'achète un bouquet de soucis.
Ce n'est pas cher et ça dure longtemps.
Et j 'ai toujours aimé le jaune , surtout le
jaune des soucis... Il y a des gens qui

— Bonjour 1 dit-elle à ma sœur, sans
lui donner un regard.

— Que se passe-t-il ? répète celle-ci.
— Rien.
Le mot est sans réplique.
— Où est maman ? demande Luce.
— Chez la voisine du dessus. Elle lui

indique la façon de faire de la confiture
de tomates... Toi, fille dénaturée , ajoute-t-
elle en me regardant, tu ne t 'es même
pas inquiétée de ta mère !

— Pourquoi de la confiture de toma-
tes ? dit encore Luce.

— Probablement parce que cette fem -
me a des tomates.

1— EHe a bien de la chance, soupire ma
sœur... En attendant , vous faites des
cachotteries , vous deux... Bernadette m 'a
fait comprendre qu 'il y a du nouveau ici
et toi, Maud , tu prétends le contraire .
L'une de vous ment effrontément.

— Mettons que ce soit moi , dit Maud.

— Es-tu fatiguée ?
— Non. Pourquoi ? Ai-je mauvaise

mine ?
— Tu es splendide. Mais pour que tu

aies quitté l'usine plus tôt que d'habi-
tude, il faut une raison.

— Evidemment.
Je raconte à Maud ce que j 'ai fait de

ma soirée ; mais elle m'écoute à peine,
et elle m'interrompt au beau milieu d'une
phrase.

— Nadou, j 'ai gagné.
— Qu 'as-tu gagné ?
— A la loterie. Je suis dans une pé-

riode de chance folle. Déjà le premier

Mais Nadou est une bavarde.
— Bavarde, moi ? Je n 'ai presque

rien dit. (A suivre.)

impossible
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Dès ce soir lundi, en grande première

dans le plus grand succès de rire
de la saison

avec Bernard BLIER et Darry COWL

Un Jean Gabin inattendu, farfelu
pittoresque, extraordinaire comme toujours

ONDES RO MANDES
(Extrait d. Radio-T«l«vlsIon)

MARDI : 7.00 Radio-Lausanne vous dit bonjour ! 7.15
Informations. 7.20 Premiers propos. Concert matinal .
11.00 Emission d'ensemble. 12.00 Disques. 12.05 La
liscothèque du curieux. 12.30 La joie de chanter. Hom-
nage à l'abbé Joseph Bovet. 12.45 Informations. 12.55
intermezzo... 13.00 Mardi les gars I 13.10 Disques pour
demain. 13.35 Le disque de concert. 16.00 Entre 4 et 6.
Le thé en musique. 16.25 On connaît la chanson ! 16.40
Le clavier est à vous 1 17.05 Conversation. 17.25 Mélo-
dies. 17.45 Cinémagazine. 18.15 Le micro dans la vie.
19.00 Ce jour en Suisse. 19.15 Informations. 19.25 Le
niroir du monde. 19.50 Refrains en balade. 20.05 Le
orum de Radio-Lausanne. 20.25 Avec... ou sans paroles.

"10.30 L'homme de cendres, pièce. 22.30 Informations.
22.35 Le courrier du cœur. 22.45 Jean Cocteau à Radio-
Lausanne. 23.15 Fin de l'émission.

MERCREDI : 7.00 Mélodies . 7.15 Informations. 7.20
Vlusique récréative matinale. 8.00 L'Université radio-
phonique internationale. 9.00 Concertos de Vivaldi. 9.15

A vendre

1 PROPRIÉTÉ
arborisée, poiriers, pommiers, environ 5000 m2,
anciennement Domaine de la Saxil.
Faire offres par écrit, avec indication de prix
au bureau du journal sous R. 441.

A vendre, environs de Martigny

Jolie villa
avec terrain arborisé attenant.
Pour tous renseignements s'adresser chez
Jean-Marie Gaudard , agence immobi-
lière, Leytro n

î an D̂rwnRHu R̂B B̂HHHii înnmuiuiiiiiBRMBHBlHBinHIII 'tl :

Les belles occasions
1 Ford Taunus 15 M 1956, 4 vitesses ,
couleur bleue, parfait état et garantie,
livrée expertisée Fr. 3800.—
1 Ford Anglia 1956, moteur neuf , cou-
leur beige, partait état et belle présen-
tation, garantie Fr. 3300.—
1 belle limousine Simca 1956, couleur
verte, livrée expertisée Fr. 3500.—
1 magnifique Taunus 17 M 1958, 4 vi-
tesses , couleur bleue et blanche, ga-
rantie Fr. 6000.—
1 Combi Taunus 15 M 1956, couleur
verte, livrée expertisée avec garantie

Fr. 4400.—
S'adresser au

GARAGE VALAISAN
Kaspar Frères

Tél. 027 /2  12 71

D E N T I E R S
Réparations rapides Services exprès par poste

LABORATOIRE DENTAIRE

E. Mottier
0 027/2 32 59 — SION — Prati fori 29

Près de l'Arsenal

Emission radioscolaire : La modulation. 9.45 Le car-
naval des animaux , de Saint-Saëns. 10.10 Reprise de
l'émission radioscolaire. 10.40 Guy et Monique Fallot
interprètent une sonate. 11.00 Valses de Vienne. 11.20
Soirée de Vienne. 11.30 Refrains et chansons modernes.
12.00 Au carillon de midi. 12.30 Le rail, la route, les
ailes. 12.45 Informations. 12.55 D'une gravure à l'autre.
13.40 Duo pianistique. 16.00 Vingt ans après, d'Alexan-
dre Dumas. 16.20 Mélodies peu connues de Gabriel
Fauré. 16.40 Musi que légère. 17.00 L'heure des enfants.
18.00 Quel ques mélodies de Mozart. 18.15 Nouvelles du
monde chrétien . 18.30 Juke-box informations. 18.30 La
vie savoyarde. 19.00 Micro-Partout. 19.15 Informations.
19.25 Le miroir du monde. 19.45 Plein accord... 20.00
Questionnez, on vous répondra . 20.20 Qu'allons-nous
écouter ce soir ? 20.30 Concert symphonique par l'OSR.
22.30 Informations. 22.35 Le miroir du monde. 23.00 Le
marchand de sable... 23.12 Musique patrioti que. Fin.

Télévision
MARDI : Relâche.
MERCREDI : 17.15 Pour vous les jeunes : 1. Magazine des

jeunes ; 2. Acrobates et jongleurs ; 3. Panouille et Panouillard ;
4. Le trésor de Jean-Marie Furie. 18.15 Fin. 20.15 Téléjournal.
20.30 En direct de l'Université de Lausanne : Quelques secrets
de la vie cellulaire. Une visite du laboratoire de physiologie
végétale. 21.10 Méditerranée , variétés. 21.35 L'U. E. R. a dix ans.
21.45 Le livre d'images : Jardins et paradis. 22.05 Dernières
informations. Fin.

Griich&ins & VaSterio S. A.
Entreprises électriques à Sion engagent des

BMfeurs électriciens
diplômés

pour courant fort et courant faible.
Place stable avec institution de prévoyance.
Entrée immédiate ou pour date à convenir.

Se présenter ou s'adresser par écrit au siège
de l'entreprise, Condémines, à Sion.

Grâce à son atelier de photogravure
(le seul existant actuellement en Valais), « Le
Rhône » a la possibilité d'o f t r i t  régulièrement
à ses lecteurs d intéressants reportages riche
ment illustrés. i

[e demande !

| CHEF-MONTEUR
ayant  maîtrise fédérale est demandé par importante

entreprise d'électricité du Valais romand.

Faire off res  par écrit sous ch i f f r e  R. 443 au journal

« Le Rhône », Marti gny.

1 porteur
et aide de magasin. Bons
gages. Entrée tout de suite.
Boucherie Mudry, Marti-
gny, 0 026/610 73.

On demande

1 bon fromager
sachant traire , pour alpage
dans vallée d'Entremont.
S'adresser au journal sous
sous R. 445.

Couple de retraités deman-
de

APPARTEMENT
à Martigny, 2 chambres,
cuisine, salle de bains.
0 au 026/6 01 70 dès 18 h.

à 20 h. précises

T.6ÎÏ 54

MARTicnr

BBiwS^^wrr^nMwffflP'ifflwW Hr^S.

Lundi 8 et mardi 9 k , '. .-t.

deux dernières séances

1 PHOLOHGOT0II
On demande ]

de 3 ans et aider un peu | tmnm*. «n « osv mm

Faire offres à M. Willy Ŷ .\ ™ " B " ^  ™ ** ^
Baume, salon de coiffure , I jHH ^_______________________mm_^^Zurich, Bleicherweg 45. fcnH " ' " -— ¦ ———

Aux actualités : Les derniers événements d'Al ger
Grâce aux annonces,

de meilleurs achats !

Jean Gabin dans « Le Clochard » au Corso
Dès ce soir lundi, la direction du Corso est heu-

reuse de présenter le plus grand succès de rire de la
saison : LE CLOCHARD, avec Jean Gabin, un Gabin
plus étonnant que jamais, dont c'est peut-être le meil-
leur rôle de sa longue carrière, rôle qui lui valut le
Grand Prix d'interprétation au Festival de Berlin. On
l'avait vu grand homme d'affaires, puissant financier
dictant sa loi dans « Les grandes familles ». Aujour-
d'hui, nous le retrouvons complètement métamorphosé
sous les traits d'Areh imède le Clochard, malicieux,
anticonformiste par vocation, dont les réparties font
mouche avec d'autant plus de sûreté qu 'elles sont
énoncées dans un langage souvent épicé ! A ses côtés

Sfafislique paroissiale
Baptêmes : Quentin Catiierine-Yvonne-Marie, d'Hi-

'laire , et d'Yvonne Giilioz ; Raboud Alain-EJie, de
Raymond et de Raymonde Pot ; Fellay Pascal-Ber-
naTd, de Paul et Françoise Giilioz ; Salerno Jean-
Pierre, de Paul et de Simone Mariaux ; Barman Serge-
Roland, de Roland et de Gilberte Duchoud ; Pinotti
Laurent-Ottavio, d'Alfonso et d'Elsa-Veuthey ; Four-
nier, Gatherine-Carmen-Gorgette de Jean-Marcel et
de Françoise Koch.

Mariage : Marclay Robert et de Kalbermatten Cé-
line.

Décès : Trosset Stella, née Siebenmann, 67 ans ;
Puippe Edouard , 77 ans ; Duchoud Hélène, née Gio-
vanola, 66 ans ; Giovanola Ursule, née Varayoud, 72
ans.

Récapitulation 1959 : baptêmes - 99 ; décès 47; ma-
riages 17.

La soirée du FC Monthey
En général, un bal ne se raconte pas. Pourtant,

laissez-moi dire tout le bien que je pense de la soi-
rée annuelle du FC Monthey, la première qui ait
été donnée depuis plusieurs saisons. Elle avait comme
cadre la salle de l'Hôtel de la Gare. Des dessins humo-
ristiques masquaient quelque peu la vétusté des murs.

A l'orchestre montheysan Deddy's Band avait été
coinfiée la mission d'animer et de conduire ce bal.
Il fut tout simplement remarquable, tant paT la qualité
que par la diversité de ses rythmes. Sa musique deve-
nait également uin concert pouT ceux qui n'avaient pas
toujours envie de se lancer dans le tourbillon de la
danse.

Un fait demeure : il n'y avait pas la cohue pour ce
bal. Ceux qui avaient le plaisir d'y prendre part ne
s'en plaignaient point, tant ils avaient la satisfaction,
la joie d'être à l'aise sur la piste de danse. C'est dire
que la soirée s'est déroulée dans une ambiance sym-
pathique, agréable, et qu'elle fut divertissante à sou-
hait. Les propos de l'excellent président Maurice Du-
bosson avaient le mérite d'être brefs, directs et cor-
diaux, tant à la salle qu 'à la réception des délégués
où, une rois de plus, était évoquée l'amitié à laquelle
le FC Monthey est toujours sensible.

Après la reprise de son entraînement, le FC Mon-
they a su se ménager un intermède, se créer une sorte
d'oasis. Tel fut le cais samedi soir, à l'occasion d'un bal
attrayant, élégant et bien fréquenté.

Conférence sur l'Andalousie
Sous les auspices de la Société Migras, M. Spahni

venait nous donner jeudi soir urne conférence sur
l'Andalousie secrète. Il est toujours intéressant d'être
documenté sur un pays que l'on ne connaît pas et
le professeur Spahni nous a parlé avec enthousiasme
de cette Andalousie et de ses habitants qui n'ont pas

Du thé pectoral, oui,
mais du

PECTOREX
en sachets bien dosés et efficaces.
En vente dans les pharmacies et drogueries.
Distributeurs : J. Milliquet, thés en gros S. A.,
Lausanne.

#

Bernard Blier, Darry CowL Carette, Noël Roquevert,
Dora Doll rivalisent de talent pour entourer le grand
acteur.

Dès ce soir lundi jusqu'à dimanche. En soirée à
20 h. 30. Dimanche matinée à 14 h. 30. Location au
téléphone 6 16 22.

Prolongation
« Guerre et Paix », à l'Etoile

Lundi 8 et mardi 9, à 20 heures précises. Deux
dernières séances du film grandiose, monumental,
d'après l'immortel chef-d'œuvre de Tolstoï : GUERRE
ET PAIX. 3 h. 15 de spectacle, d'un spectacle unique
que chacun doit voir, soit avoir vu.

Prix imposés par Paramount : Fr. 3.50, 3.— et 2.50.
Location, tél. 6 11 54.

Attention ! Pas de retardataires. Au début de la
séance : numéro spécial d'actualités : « Les derniers
événements d'Alger ».

encore, dit-il, été contaminés par le progrès.
Nous nous permettons tout de même de ne pas être

complètemeint de son avis et si nous reconnaissons et
apprécions les qualités d'hospitalité et de charité des
Andalous telles qu'il nous les a dépeintes, nous ne
sommes pas aussi pessimistes que lui sur les progrès
de notre vie moderne. Nous ne vivons pas dans de
bien grandes villes, dans notre Valais, c'est vrai, mais
les avantages du progrès tels que nous les avons chez
nous ne nous empêchent pas, heureusement, d'admi-
rer encore un beau coucher de soleil.

Nous remercions M. le professeur Spahni pour son
film sur ce beau pays d'Andalousie et nous lui sou-
haitons de retrouver bientôt son pays de prédilection
avant qu 'il soit atteint par ce merveilleur progrès qui,
tôt ou tard, qu'on le veuille ou non, pénètre dams les
coins les plus reculés.

Soirée familière des gymnastes
Samedi, la grande famille des gymnastes monthey-

sans était réunie à l'Hôtel du Cerf pour sa tradition-
nelle soirée familière. Là aussi, ce fut un grand succès.
Une ambiance très gaie, où tout était divertissement,
jeux, chants et danses.

MHAE-à
Journée agricole du district de Sierre

Cette journée aura lieu samedi 13 février 1960, dès
9 heures, à la Maison des Jeunes, avec le programme
suivant :

9 h. : Ouverture par le président de la Société d'agri-
culture de Sierre et environs ; « Contribution de Châ-
teauneuf aux problèmes de l'agriculture valaisanne »
et « Industrie laitière dans le district de Sierre et ses
perspectives d'avenir », par M. Marc Zufferey, direc-
teur de l'Ecole cantonale d'agriculture à Châteauneuf ;
« Activités de la Sous-station fédérale en rapport avec
les besoins de l'agriculture valaisanne », par M. Gabriel
Perraudin, chef de la Sous-station fédérale.

13 h. 45 : « Propos sur l'adaptation et la sélection
des cépages rouges », par M. Jean Nicollier, chef de
la Station cantonale des essais viticoles ; « Problèmes
économiques dans le vignoble valaisan », par M. Hans
Schwarzenbach, secrétaire de la Commission valaisanne
du prix de revient du vin ; « La viticulture, modeste
parcelle de notre agriculture, face à la structure nou-
velle de l'économie européenne », par M. Henri Massy,
secrétaire de la Fédération romande des vignerons.

17 h. : Clôture de la journée.
Après chaque exposé, la discussion sera ouverte ;

les participants sont priés d'être présents dès le début,
soit le matin, soit l'après-midi.

Cette journée est organisée par la Société d agricul-
ture de Sierre et environs, avec la collaboration de
la Cave coopérative de Sierre et environs, de la Coo-
pérative fruitière de Sierre et environs et de l'Union
valaisanne des viticulteurs, section du district de Sierre.

Toutes les sociétés agricoles du district sont invitées
à cette importante journée, notamment l'UPV , les
sociétés d'agriculture et les sociétés de laiterie.

Le comité.

Le dimanche 14 février 1960. dès 14 h. 30

à Viège
loto sensationnel
dans deux salles :

Restauran t zur alten Post

Restaurant du Commerce

Valeur des prix : Fr. 9000.— dépassés

Cartes journalières à prix réduit , Fr. 30.— au lieu de
Fr. 39.—, en vente aux restaurants

zur alten Post , 0 028/7 23 71
du Commerce, 0 028/7 22 76
zur Kaune, 0 028 / 7 21 30

Invitation cordiale Société d'orchestre, Viège



GRAND CONSEIL
Nos pronostics comme ceux de la plupart des députés (le président de la haute assemblés y com-

pris) ont ô-é démentis par les événements. En effet , contre toute attente cette session prorogée n'aura
duré qu 'une semaine et c'est tant mieux ! Certes tou s les objets n'ont pas été traités (plusieurs interpella-
tions ont dû être renvoyées) mais l essentiel a été terminé : la nouvelle loi des finances a été votée.

Samedi, les débats ont été prolongés jusqu 'au  delà de l'heure réglementaire, la décision ayant été
prise de siéger sans discontinuer jusqu 'à ce que la 1 oi fût votée.

Par co te même occasion , M. Robert Carru pt , radical , Sierre, a occupé pour la dernière fois
son fauteuil présidentiel qu 'il n 'avait pas quitté du rant toute la session. Dès mai prochain , il cédera sa
place à M. Oswald Mathier , chrétien-social, de Sal quenen, la vice-présidence étant confiée à M. Henri
Rausis, conservateur, d'Orsières.

La froide matinée de vendredi a été consacrée en
majeure partie à la loi des finances. MM. Vouilloz
et Zurbriggen occupent à nouveau le fauteuil des
rapporteurs qu 'ils n'ont guère quitté durant cette
session.

A l'ouverture des débats, la Haute Assemblée ac-
quiesça sans commentaire à la demande de crédits
supplémentaires pour l' exercice 1959. Le montant
s'élève à 1286 000 fr. Il convient de préciser que
parmi ces crédits se trouvent les sommes d'un mil-
lion pour acquisition d'un cinquième du capital-actions
de la société Lizeme et M orges S. A. et de 27 500 fr.
pour acquisition de mobilier, le total net de crédits
pour 1959 (deuxième tranche) étant de ce fait de
259 100 fr.

Le total des deux tranches est de 1 660 800 fr.
Pour ce qui est de la loi des finances, il a été lon-

guement question dans la matinée de vendredi de l'ar-
tilce 153, dont le texte est le suivant :

« Les contribuables exerçant une activité lucrati-
ve dépendante sont imposables dans leur commune de
domicile sur le produit de cette activité.

» La commune du lieu de travail a droit à une
part d'impôt proportionnelle fixe calculée au taux de
0,3 °/o sur le salaire brut. Il n'est pas tenu compte
des déductions sociales et autres dans ce calcul.

» La commune de domicile impute d'office sur le
bord ereau qu'elle notifie au contribuable la part
d'impôt revenant à la commune du lieu de travail.

Les uns étaient pour sa suppression, les autres pour
son maintien. L'article avait été biffé lors des pre-
miers débats. Le gouvernement et la commission pro-
posèrent de le réintroduire.

M. Camille Sierro, président de la commission rap-
pela l'importance du développement régional et les
charges qui incombent à la commune de travail en
faveur du contribuable qui y exerce son activité.

Sont intervenus dans cette question épineuse MM.
Copt, Carron, Bonvin, Roduiit et bien entendu Dell-
berg qui, le premier, formule la proposition de sup-
pression.

M. Bonvin parle de la bonne politique des centres,
des charges des petites capitales et fait remarquer
également que, jusqu'à ce jour , les communes où ont
lieu les importants travaux hydro-électriques ont béné-
ficié de ces impôts. Il ne serait pas équitabl e de les
supprimer par la suite dans les communes où des
travaux identiques devront avoir lieu. M. Bonvin,
très habilement, cite le cas du Haut- Valais où d'im-
portants travaux sont en projet.

Comme devait le faire remarquer M. Clovis Luyet,
chacun prêchait pour sa paroisse.

Le gouvernement a été mis en échec. C'est ainsi
que par 50 voix contre 40 l'article 153 a été biffé .

Etant donné cette suppression, l'article 154 fut éga-
lement supprimé. Il prévoyait ce qui suit :

« Les contribuables exerçant une aotivité lucrative
indépendante (professions libérales) sont imposables sui-
te produit de cette activité dans chacune des com-
munes où s'exerce cette activité, à condition qu'il s'y
trouve certaines installations fixes .

» La répartition se fait proportionnellement au chif-
fre des recettes brutes encaissées dans chaque com-
mune. Un préciput peut être réservé à la commune où
se trouve le centre de l'activité ou le domicile du
contribuable. »

A titre d'exemple, le refus de cet article représente,
pour une ville comme Sion , où beaucoup de villa-
geois viennent travailler, une perte annuelle de quel-
que 24 000 fr. et pour une commune comme Leytron,
un gain de 500 fr. à 600 fr. par année.

Une solution :
construire des établissements communautaires

Depuis l'expérience d'Hérémence, la construction
d'étables communautaires est à l'ordre du jour dans
plusieurs de nos milieux agricoles. La question a été
examinée à propos de subsides à accorder à la cons-
truction de Grimisuat Le coût des travaux est de
245 000 fr. Le subside de l'Etat a été fixé à 25 %.

Notons à propos de ces étables qu'elles seraient
groupées dons une ou plusieurs zones situées à la
périphérie des villages. Elles ne seraient plus indi-
viduelles, mais pourraient abriter 30 à 50 têtes de
bétail, selon les conditions particulières. Chaque pro-
priétaire disposerait d'un compartiment séparé avec
grange, étable, fosse à purin et fumière. Les séparations
seraient mobiles afin de laisser une liberté plus grande
à une modification ultérieure des compartiments. Ce
système aurait, entre autres, les avantages suivants :
il diminuerait, dans une forte proportion, les frais de
construction en groupant les bâtiments, install ations,
canalisations d'eau et de purin, installations électri-
ques, chemins, et serait moins onéreux pour J es finan-
ces privées et publiques. Il permettrait d'édifier à
proximité clés laiteries et fromageries. Il serait plus con-
forme aux prescriptions, de l'hygiène en éloignant des
lieux d'habitation les fumières et les écoulements de
purin. Il encouragerait la coopération entre les dif-
férentes exploitations par l'achat en commun d'ins-

tallations de purinage, de machines et d insallations
(épandeuses à fumier , tracteurs, machines à traire, fau-
cheuses).

L'urgence ayant été demandée par M. Hubert Ro-
duit, le projet est accepté en deux débats successifs.

Correction de la route Sembrancher-Fionnay
A l'intérieur du village de Lourtier, un passage

étroit constitue une entrave et un danger pour la cir-
culation. Il est nécessaire d'élargir la route à cet en-
droit et , pour ce faire, d'exproprier un bâtiment qui
sera démoli. Outre l'élargissement , l'amélioration en-
visagée comporte la construction de quelques murs,
le déplacement d'une fontaine et les travaux de super-
structure et de revêtements bitumineux de la chaus-
sée.

Les sociétés intéressées à l'aménagement de cette
route, soit la Grande-Dixence S. A. et les Forces motri-
ces de Mauvoisin, participent pouT les deux tiers des
frais.

La part de l'Etat sera de 50 °/o pour les travaux
effectués à l' intérieur de Lourtier et de 70 °/o des frais
de correction restant à la charge de l'Etat et de la
commune pour le tronçon des Montits .

Le coût des travaux s'élève à 111 500 fr. soit
46 500 fr. pour l' intérieur de Lourtier et 65 000 fr.
pour la section des Montits.

... et celle de Monthey-Vouvry
Cette route supporte un trafic assez important en

raison des villages et des domaines agricoles qu'elle
dessert. Sur une partie de son parcours, sa chaussée est
munie d'un revêtement bitumineux. Par contre, sur le
territoire de la commune de Collombey-Muraz, sur le
tronçon IUarsaz-canal Savora , la chaussée est en terre
damée. De ce fait, cette section est la plus onéreuse à
l'entretien, tout en étant la plus défectueuse. Il est,
en effet, très difficile de maintenir en bon. état une route
de plaine supportant un certain trafic, si elle n'est pas
pourvue d'un revêtement moderne. La route en terre
damée a, en outre, le désavantage d'être poussiéreuse.
POUT pallier à cet inconvénient, on applique du chlo-
rure de calcium. Malheureusement, ce produit, nocif
pour les plantes, provoque souvent des dommages aux
propriétés bordières de la route .

La correction envisagée comprend essentiellement
des travaux de revêtements bitumineux de la chaussée,
sur un tronçon de 1300 mètres environ.

Les propriétaires des domaines des Barges et de la
là Grande Ile, considérant l'avan tage que représente
pour eux cette amélioration de la route, on décidé
de contribuer à ces travaux par un versement de Fr.
6000.—.

Le solde de la dépense sera répartie entre l'Etat et
la commune de Collombey-Muraz, selon les prescrip-
tions sur la matière.
- Le coût des travaux s'élève à 45 000 fr. Les subsi-
des seront les mêmes que-pour la route de Fionnay
dont nous parlions plus haut.

M. Edmond Mottier rapporte ensuite sur le projet de
la loi instituant le Tribunal cantonal autorité de re-
cours en matière d'allocations familiales. La chose
a été admise d'office.

COUTS dll ChaSlge Billets de banque
S février 1900 Achat  Vente

France 85.— 89.—
Angleterre 12.— 12.25
Etats-Unis 4.31 4.34
Canada 4.51 4.56
Allemagne 102.50 105.—
Belgique 8.50 8.70
Hollande H3.J0 115 50
Espagne 7.— l-3o
Italie —.68 —.70
Autriche 16.50 1680
Cours communiqués par la Banque suisse d'Epatcne

et de Crédit

Paris repousse un ultimatum de Tunis
Selon « France-Soir », la France aurait refusé l'ul-

timatum tunisien pour l'évacuation de Bizerte. mai;
n'aurai t pas rompu toutes négociations à ce sujet.

GABA
Migraines : S -^^^^^^ et bien to iéré

LOi DES FBNANCES
103 oui, 5 non, 3 abstentions
Comme nous l'avons dit plus haut , dans son ultime

séance de samedi matin, la Haute Assemblée a voté
notre nouvelle loi fiscale.

Cet objet , admis en premiers débats en mai dernier ,
a occupé à nouveau le Parlement duran t toute cette
semaine. Le résultat du vote fut le suivant : 103 oui
contre 5 non et 3 abstentions. La nouvelle loi qui com-
prend près de deux cents articles marque un net pro-
grès sur le plan social. Elle permet, en effe.t de plus
grandes déductions aux personnes de conditions mo-
destes. Elle tient davantage compte des obligations
légales et sociales de l'assujetti. Elle vise à l'appli-
cation des mêmes principes sur le plan communal et
cantonal en généralisan t la proportionalité clans toutes
les communes.

Cette nouvelle loi , beaucoup plus claire et plus juste
que l'ancienne, a mis au point également un système de
péréquation financière' intercommunale en vue d'aider
certaines communes désavantagées.

Elle devra , avant d'être mise en application, affronter
le verdict populaire.

Exceptionnellement, la demande ayant été formulée;
ce vote capital s'est fait à l'appel nominal. La loi
a été repoussée par plusieurs socialistes. Cependant , la
chose est à notée, MM. Charles Dellberg et Paul Mei-
zoz se sont opposé à leurs collègues et ont voté la loi.
Quant aux trois abstentionnistes ce sont MM. Otto
Matter , indépendant , Loèche, Georges Darbellay, radi-
cal, Martigny-Bourg, et Joseph Roduit , conservateur
Fully, satisfactio ne leur ayant pas été donnée lors
de la discussion final e sur certains articles-clés.

Nous avons parlé de la création de la péréquation
financière intercommunale que prévoit cette nouvelle
loi. Il s'agit là d'un fonds dont l'alimentation incombe
au canton et aux communes et qui permettra de venir
en aide aux communes économiquement faibles. Ce
fonds sera alimenté notamment par une partie de
l'impôt spécial sur les forces hydrauliques. Pourront
en bénéficier les communes dont le taux d'impôt dé-
passe pendant trois ans d'au moins 10 % le taux moyen
des communes du canton. Celles-ci pourront alors, pour
autant que le fonds n'est pas « à sec » obtenir des
subsides ou des prêts sans intérêt.

La presse aura d'ailleurs l'occasion de revenir en
détail sur les principales caractéristiques de la nou-
velle loi avant qu 'elle soit présentée au peuple.

T. Bd.
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Collision de trains près d'Engelberg : vingt-deux blesses

Deux trains de chemin de fer Slans-Engelherg sont entrés en collision de front près d'Engelberg dans un
virage sans visibilité. Les blessés, au nombre de vingt-deux , ont pu être soignés sur place. Noire photo
montre les deux trains avec les débris. A gauche, le train venant de Stans, à droite celui qui a quitté

Engelberg.
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Mikoyan mal accueilli à La Havane
Des individus ont manifesté, vendredi, leur hostilité

à M. Mikoyan, l'un des premiers vice-présidents du
Conseil de l'URSS.

Au moment où, en compagnie du président de Cuba,
M. Osvaldo Dorticos, il pénétrait dans le Palais des
beaux-arts pour inaugurer une exposition soviétique,
des inconnus, entassés dans une voiture rouge roulant à
grande vi tesse, tirèrent des rafales de mitraillette.

Dans les rues adjacentes, au même moment, d'au tres
individus, également motorisés, déchargeaient leurs ar-
mes.

Un mouvement de panique se produisit dans la
foule, mais la police, avec bien du mal, réussit à réta-
blir le calme.

41 degrés sous zéro en Pologne
Les températures sibériennes qui sévissent depuis

près d'une semaine en Pologne provoquent d'impor-
tants dégâts. Le thermomètre marque toujours —34
degrés dans la région de Cracovie et —41 près de
Nowy Targ, dans le sud du pays.

Sous l'effet du froid , de nombreux rails se brisent.
Les communications ferroviaires sont désorganisées,
les trains accusent des retards considérables. Des mil-
liers de braseros et de feux sont entretenus conti-
nuellement à proximité des aiguillages.

Affamés, les loups sortent de leur tanière et rôdent
autour des villages , semant l'effroi parmi la popula-
tion et s'en prenant au cheptel.

Jacques Piccard décore
par Eisenhower

Le président Eisenhower a reçu jeudi le jeune savan t
suisse Jacques Piccard et lui a remis, en présence de
M. Henry de Torrenté , ambassadeur de Suisse à Was-
hington , la « Distinguished Public Service Award », en
signe de reconnaissance pour l'exploit qu 'il a accompli ,
avec ses collaborateurs , à bord du bathyscaphe « Tries-
te » dans les profondeurs sous-marines. La lettre de dis-
tinction déclare notamment que la dernière tentative
de plongée, et les précédentes, ont été effectuées par
la marine américaine « dans cette zone jusqu 'ici inex-

De bourgs en villages
Saxon

LA DOYENNE N'EST PLUS. — Hier dimanche, a
été ensevelie Mme Vve Gottlieb Rentsch-Bollat , déco-
dée au bel âge de 98 ans. La défunte étai t naturelle-
ment et de loin la doyenne de la commune de Saxon.
Elle allait « prendre » ses 99 ans dans une quinzaine
de jours. Hélas, le destin ne l'a pas voulu.

Mme Rentsch avait élevé une belle famille, dont
un fils, M. Ernest Rentsch, fut pendant plusieurs an-
nées directeur de l'Office central pour la vente des
fruits et légumes.

Nous prions les enfants et toute la parenté de la
défunte d'accepter nos sincères condoléances.

Brigue
UNE VALAISANNE GAGNE UN PREMIER PRIX

SUISSE. — C'est une ménagère de Brigue, Mme Bo-
denmann, qui a remporté le premier prix lors d'un
concours suisse de tricot organisé par les différentes
firmes suisses de laines à tricoter. Elle a en effe t créé
un seyant modèle de pull de ski. Félicitations !

Ce concours groupait des dames et messieurs appar-
tenant à tous les cantons suissas.

Charrat
SAMARITAINS. — Demain mardi, à 20 heures, à

la Maison d'école, la Section des samaritains donnera
son troisième cours de répétition.

Finhaut
UNE JEUNE FILLE ACCIDENTÉE. — Une jeune

fille de Finhaut. Mlle Solange Lugon-Moulin , s'esl
fissuré la colonne vertébrale lors d'une chute. On a
dû la conduire à l'hôpital de Martigny.

Chamoson
EN SKIANT... — S adonnant , dans les mayens de

Chamoson, à un entraînement en vue du concours
organisé dimanche par le SC Ardévaz , M. Josy Maye,
fils d'Edouard , a fait une chute en heurtant un tronc
d'arbre. Résultat : une jambe cassée. Nos vœux de
bon rétablissement à ce jeune sportif !

plorée du globe », dans 1 intérêt de la science et afin
de réunir des informations pour la marine américaine.
Cette première pénétration dans les régions les plus
profondes de l'océan prouve éloquemment que les
Etats-Unis viennent en tête en ce qui concerne les
recherches océanographiques.

Jacques Piccard , qui travaille pour le compte de la
marine américaine , est descendu , à bord du bathysca-
phe « Trieste », à une profondeur de 11.521 mètres dans
la fosse des Mariannes, non loin de l'île de Guam.

Un train dans un précipice
Sept wagons d'un train appartenant à une compa-

gnie minière ont déraillé en roulant le long d'une
corniche surplombant un ravin de 18 mètres. Ils sont
tombés dans le précipice. On déplore 33 morts ainsi
que 50 blessés dont 20 sont sérieusement atteints.

Chute d'un DC 4 : 59 morts
Un DC-4 des Lloyd Airlines, ayant 59 personnes à

bord, s'est écrasé dans le lac Huanacota, vendredi,
un quart d'heure après son décollage de l'aéroport de
Cochabamba. Tous les occupants ont péri, dont les
membres de quatre familles. Des scènes déchirantes, se
sont déroulées à l'aéroport de La Paz, lorsque l'affreuse
nouvelle a été connue.
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— Un tribunal de Villingen (Forêt-Noire) a con-

damné deux jeunes gens, âgés de 19 et 21 ans, à
six mois et quatre semaines d'emprisonnement, pour
avoir, le 24 janvier, peint une croix gammée sur le mur
d'une maison.

— Un trafic de saccharine, fabriquée en Suisse, a été
découvert à Naples. Trois Italiens ont été déférés au
Parquet. La marchandise de contrebande, plus de 50
kg. de saccharine, a été saisie.

— Le Forcing Office a annoncé qu 'une réunion de
représentants du bloc économique des Sept (dont la
Suisse fait partie) aura lieu les 12 et 13 février , à
Londres.

— Le bateau norvégien « Onega », de 1600 tonnes,
ayant à bord seize personnes et qui faisait route de
Gaevle à Rotterdam, est porté manquant. On craint
qu'il n'ait coulé.

RidcJes
CONCOURS INTERNE DU SKI-CLUB ETA-

BLONS. — Les membres du Ski-Club local ont disputé
leur concours annuel interne dimanche. Malheureuse-
ment, il n'y eut qu 'une quinzaine de concurrents et
deux dames, pour partici per à la descente et au slalom
gnéat qui se sont déroulés sur les pentes des Mayens
de Riddes. Ces bien peu pour un club qui compte plus
de soixante membres, d'autant plus que les parcours
étaient faciles et convenaient même à des débutants.

Voici les résultats de cette journée-:
Combiné II (descente et slalom géant) : Juniors : 1.

Giroud Claude, 4' 32" 3, gagne le challenge offert par
le Café du Midi à Riddes ;^ 2. Perraudin Paul ; 3. Ra-
boud Norbert ; 4. Delaloye Marcel. Seniors : 1. Gug liel-
mna Charly, 4' 03" 1 ; 2. Perraudin Joseph ; 3. Noir
Roger ; 4. Giilioz Albert ; 5. Delaloye Gaston. Vétérans :
1. Crettenand François , 6' 28" 2 ; 2. Giroud Douglas.
Dames : 1. Praz Myriam ; 2. Praz Lina (seulement le
slalom géant).

Les challenges des dames, seniors et vétérans étaient
offerts par le Ski-Club. La distribution des prix se fit
au Restaurant Edelweiss par le chef technique Marc
Raboud sur qui reposa l' organisation de ce petit con-
cours. Maure.

Champéry
DEUX SKIEURS A L'HOPITAL. — Deux skieurs

qui descendaient hier les pistes de Champéry sont
entrés violemment en collision. Tous deux ont été
relevés avec une assez forte commotion pour être
soignés à l'hôp ital de Monthey. Il s'agit de MM. Jean-
Marie Revaz, de Sierre, et Edwin Vogt , de Lausanne.

Muraz
UNE JEUNE FILLE DISPARAIT. — On est sans

nouvelles depuis plus d'une semaine d'une jeune Valai-
sanne de la région de Sierre, Mlle Aline Holzer, 21
ans, de Muraz. On n'a aucune trace de cette inquié-
tante disparition. La jeune fille en question, dont le
père est décédé, vivait avec sa mère, Mme veuve Marie
Holzer.

Saint-Martin
DECES D'UN ANCIEN CONSEILLER COMMU-

NAL. — A la Crettaz , sur Saint-Martin , vient de
s'éteindre dans sa 86e année M. Joseph Zermatten. Le
défunt, boisselier de profession , fit partie durant p lu-
sieurs années du Conseil communal de Saint-Martin.


